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PRIERE 

Au Saint Efprit pour tous les Jours, 

E fprit Saint & Sanâificateur^ Dieu 
tout-puilTanty amour effentiel 
du Pere â^du Fils, adorable lien 
de l'auguHe Trinité, je vous. adore 
& je vous aime de tout mon coeur. 
Source inepuüTable de lumière» de 
grâces & d'amour. Eclairés mon ef- 
prit , fandifiés^ mon ame » & embra- 
îés mon coeur. Dieu de bonté & 
de miféricorde,.venés à moi, yifités 
moi, rempliflés moi, demeurés en 
moi, & faites de mon coeur un 
temple & un fandhiaire animé, ou 
vous receverés mes adorations & 
mes hommages , & ou vous, prenniés 
vos delices^ fource d'eau vive .qui 
rejaillilTés jusqu’ à la vie, étemelle, 
arrofés moi , Ci délalterés mon ame 
qui a foif de la julHce. Feu facré 
purifiés moi, faites moi brûler de 
vos divines flammes & ne vous éteig- 
nés jamais en moi. Lumière inef- 
fable éclairés moi , fainteté parfaite 
confacrésmoi, efprit de vérité fans 
A Z 
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VOUS je fuis dans l’erreur; efprit cT 
amour fans vous je fuis tout de gla- 
ce; efprit d’ondion fans vous je fuis 
dans la fecherelTe; efprit de vie & 
vivifiant ians vous je fuis dans la mort» 
Efprit adorable gu^riffés mon orgueU 
& ma' préfomtion pat le don d'une 
crainte filiale qui ne loit jamais defti- 
tué 'd’amour. Reveillés ma parelTe 
& ma langueur par le don d'une piété 
ardente & fincere. ' Liilruifés mon 
îg'norancé par le don de la fcience 
des Saints qui éclaire mon efprit & 
qui fànéiifie mon ame ; foutenés ma 
foiblefle'par le don de la force chré- 
tienne qui fait le vrai caraélere des 
Elûs. Dirigés moi dans toutes mes 
voies; éclairés tous mes doutes par 
le don d’un bon confeîl qui ne peut 
venir que He vous feul ; diflîpés les 
tenebres , qui m’environnent par le 
don d’entendement accompagné d* 
une vraie docilité d’efprit & de coeur^ 
& couronnés en moi tous ces dons 
par celui d’une fagefle chrétienne qui 
vous connoilTe^ qui vous aime 9 & 
qui s’affeclionne à toutes les vertus 
que vous lui enfeignerés; mais, fur 
tout, 6 Efprit faint! fôiés en moi 
le gardien de vos donsô de peur que 
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jè.ne les perde: faites à mon coeur 
une douce violence pour, l’engager à 
vous defirer, à vous chercher, à 
vous obéir , à vous aimer , - & à vous^ 
pofleder dans le tems & dans ;réter-* 
nité, ‘ Ainfi foit-il. 
i . ( . ' ' * ■ ' ■ r . * 

çnBaaaaKHBHBasBiBaaBBKBBaBssaa 

Pour le Jour de VAJcenJion. 

Efprit de Foi. 

PRATIQUE, 

C ommencés la journée par adorer 
JefuS’Chrift montant au Ciel; 
félicités ^le fur fon glorieux triomphe, 
& fur les honneurs qu’il va recevoir 
de fon Pere célefte & de tous les Ef* 
prits bienheureux. Avant qu’il quitte 
la terre , recevés en efprit fa> béne* 
diélion avec les Apôtres. Demandés 
lui avec ardeur non feulement là foi, 
mais encore l’efprit de la foi, & fai* 
tes-en des aéles firéquens pendant le 
jour. Que cet efprit de foi vous en- 
gage à ne vous attacher à rien , qui 
foit moins que Dieu , h mêlés ces 
ades de foi avec de fréquentes afpi- 
rations vers ce célefte féjour que Je* 
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fus glorieux va vous préparer aùjouïd* 
hui par fon Afcenfion. ■ ' ? 



SENT I M E N S. 

I l eft jufte, ô mon adorable Sauveur ! ' 
qïie par un efprit de foi , de re- 
connoiffance & d’aniour je m’intéref- 
fe aujoufd’hui à votre gloire , & que 
|e m’abandonne à la joie de vous voir 
triompher de tous vos ennemis, puis- 
que Tinfamie , les foufFrances ,excef- 
fives & la mort cruelle que vous avés 
endiiré pour mon amour m’ont pé- 
nétré de douleur. = Régnés donc à 
la bonne heure , ô mon divin Re- 
demteur , comme un Roi de gloire ! 
montés au Ciel comme un vidlorieux 
du péché , de la mort , ■ & de toutes 
les puiflances 'de la terre & de l’en- 
fer. Montés -y par votre propre 
puiflance & efcorté d’une infinité d’Ef- 
prits célefies, qui vous refpeétent 
comme leur Souverain, & qui vous 
adorent comme leur Dieu; menés 
avec vous cette troupe innombrable 
de Patriarches, de Prophètes, ^ 
d’ames juftes, qui attendoient depuis 
ù longtems ce bienheureux mo- 
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inent 9 & qui vont goûter les premiers 
fhiits de votre rédemtion ; allés 
prendre polTeflion du Roiaume éter- 
nel que vous avés fi bien mérité & 
que vous avés conquis par vos tra- 
vaux 9 par vos foufirances ^ & par 1* 
efTufion de tout votre fang ^ & allés 
recevoir les honneurs & les carefles 
de votre Pere célefte ^ & les homma- 
ges de toute la nature angelique; 
mais reflbuvcnés-vous, ô mon divin 
Sauveur! que vous m*avés donné tout 
votre fang adorable pour m’acheter 
le ciel t & que vous y êtes mont^ fé- 
lon votre divine parole pour m’y 
préparer une place; rendés-moi di- 
gne de l’occuper un jour , foutenés 
moi de votre grâce pour me conduire 
fûrement à ce céléfie féjour , armés 
moi de votre force pour furmonter 
tous les ennemis, qui voudroientm’en 
difputer la pofleflion; attirés moi 
après vous, Q mon Dieu! préparés 
moi vous même pour recevoir digne- 
ment votre Efprit que vous m’avés 
promis, augmentés ma foi,bemiTés, 
acceptés mes travaux, & donnés 
moi la perfévérance jusqu* à la mort, 
pour mériter la couronne de l’eter- 
nité bienheureufe. Ainfi Ibit-il. 

A 4 
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Von du Saint Efprit, 

: LA PIETE. 

C omme Je Saint Efprit a des dons 
& des fruits marqués par le grand 
Apôtre 9 & qu’’il veut nous enrichir 
de fes dons & nous nourrir de fes 
fruits 9 vous lui en demanderés un* 
chaque jour & vous. vous enferésune 
fécondé pratique. Vous commence* 
rés aujourd'hui à lui demander avec 
ardeur le don de piété qui eft une 
vertu qui fe porte premièrement vers 
Dieu par un culte -univerfel , refpe* 
dufciiX9-& ardent, qui' foutient fes 
intérêts avec un zele généreux & pru- 
dent 9 & qui ne fouffre pas qu’il foit 
déshonoré. 

Secondement vers fa patrie, vers 
fcs Peres & Meres , vers fes Freres 
& Soeurs & vers tous les parens fé- 
lon la chair félon refprit,'qui les 
confole dans leurs fouffrances, qui 
les aflifte dans les befoins du corps 
& de l’ame , qui les aide dans leurs 
travaux, qui porte leurs peines & leurs 
difgraces par une bonté compatiffan- 
te & toujours prête à les fecourir. 
V oüa le preaûer de tous les dons du 



Digi'i.' d by C lOOglt 



PRIERES CHOISIES. 9 

Saint Efpri t qui vous attirera tous les 
autres ü vous travaillés à l’acquérir. 



Pour h Vendredi apr^s tAfcenJion^ 
Efprit de Pénitence. 

PRATIQUE. 

T^e fortés point aujourd’hui de 

Tefprit de pénitence & de mor? 
tification > perfuadé avec faint Jérô* 
me I, que quand on n’auroit commis 
qu'un leul de ces péchés qui méritent 
Tenfer, cerne feroit point trop que 
de pleurer pendant toute la vie quel- 
que longue qu’elle fut. Gemiffés fou- 
vent pendant la journée fur vos pé* 
chés , & travaillés à les expier, foiés 
furtout dans une attention continuel- 
le, à porter fur vous, félon le con- 
feil de l’Apôtre, la mortification de 
Jefus-Chrift, mortifiés votre mémoi- 
re, votre efprit, votre cœur, vos 
oreilles , votre langue (& votre chair^, 
& offrés tout au Saint Efprit pour 
l’engager de fe donner à vous. 
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SENTIMENS. 

\ 

O ue je fens d’oppofitions en moi, 
à l’efprit de pénitence & de mor- 
tification , 6 mon Dieu ! mes langue- 
urs; mes fenfualités,' mes delicatef- 
fes, ma pareffe, mon extrême fenii- 
bilité & mon penchant' naturel à fa- 
tisfaire mes fens entraînent fouvent & 
mon efprit &mon cœur: pour peu que 
je m’examine moi même fans me flat- 
ter , je connois à ma confufion ^ que 
la pénitence m’effraie , que la pareffe 
m’abat,* que le travail me rebute, 
que la moindre contradldlion me ré- 
volte , que la fouffrance & la morti- 
fication m’accablent, & que tout ce 
qui peut affliger ma chair me contri- 
fle à l’excès. Ah Seigneur ! com- 
ment , avec ce mauvais penchant , 
puis - je efperer de recevoir votre 
Efprit ? Puisque vous ne le donnés 
qu’aux âmes , qui font affés généreu- 
fes pour mourir tous les jours à leurs 
paffîons & à tous les defirs pervers de 
leurs cœurs , qui fe font inceffam- 
ment violence à elles-mêmes , qui fe 
mortifient fur tout, qui n’accordent 
rien à leur chair, & qui la tiennent 
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éontimiellement aflervie aux loix de 
refprit ; animés moi donc d’une fain- 
te haine contre moi - même , » pour 
combattre & pour détruire en moi 
tout ce qui déplait à vos yeux ; don- 
nés moi aflés de courage pour entre- 
prendre & pourfoutenir une péniten- 
ce affés rigoureufe pour expier les 
péchés quej’ai commis, pour anéantir 
le péché & pour fauver le pécheur, 
afin de me rendre digne de recevoir 
votre Efprit après lequel je foûpire. 
Pour mériter cette grâce afTociés moi 
à votre divine Mere & à tous les 
Saints qui font renfermés dans le cé- 
nacle, pour attendre le divin Con- 
folateur que vous leur avés promis 
avant que de monter au Ciel. Pré- 
parés mon efprit , comme vous avés 

Ï réparé le leur à recevoir le vôtre. 

e vous offre Seigneur leurs mortifi- 
cations , leurs defirs , leurs larmes , 
leurs foupirs, leurs prières & leurs 
ardeurs. Vos oreilles ont entendu 
favorablement la préparation de leurs 
coeurs ; rendés la mienne digne d’ê- 
tre écoutée & exaucée du vôtre. 
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Don du Saint Efprit, 

LA CRAINTE DE DIEU. 

C omme la crainte dé Dieu ^ eft un 
des motifs qui nous engage à 
entrer dans l’efprit de pénitence , <à 
que d’ailleurs, c’eft par elle félon le 
Boi prophète, que commence la vé- 
ritable fageffe, qui eft un des plus 
précieux dons du Saint Efprît , <Sc 
dont il eft le principe (Stl’auteur : vous 
lui la demanderés aujourd’hui & elle 
vous fervira de fécondé pratique. 

Que ce ne foit point une crainte 
mercenaire , mais filiale ; car il y a 
bien de la différence , dit faint Au^. 
guftin» entre craindre Dieu, de peur 
qu’il ne nous châtie, & le craindre 
de peur qu’il ne s’éloigne de nous, 
La première eft une crainte fervile ; 
la fécondé . eft une * crainte . diafte, 
Craignés Dieu, dit ce Pere, comme 
on craint de déplaire à ce qu’on ai- 
me avec plus d’ardeur <Sc produifés - 
en des aâes iréquens dans la journée, 
ils vous conduiront & à la . fageffe & 
à l’efprit de pénitence , & à l’amour, 
par- làvousengagerés le Saint Efprit 
a vous honorer de fa viûte. 
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y Pour le Samedi apres ïAfcenJion, 

‘ . Efprit de Retraite. 

PRATIQUE. 

Coiés aujourd’hui plus fidele que ja* 
mais àl’efprit de retraite qui vous 
èft 11 néceffaire ; ne balancés pas d’un 
moment pour vous feparer de toutes 
les compagnies i, & pour quitter tou* 
tes vos occupations aux heures mar- 
quées & confacrées à vos prières, à 
yos dévotions (& à vos préparations^ 
pour vous rendre digne de rece- 
voir le Saint Efprit, & perfuadés 
vous que Dieu vous tiendra compte 
de ces petits affujettifTements. Con- 
férvés auffi cet efprit de retraite dans 
toutes les compagnies où vous vous 
trouveras par néceffité : mais furtout 
évités avec foin toutes les diflipa- 
tions que caufent les entretiens des- 
créatures. 



S EN TIME N S. 

^ • « « 

F aut-il , - ô mon Dieu ! qu’après 

tant de grâces que j'ai reçu de 

votre divine libéralité, lorsque reti- 
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ré du monde vous av^s bien voîi’u 
parler à mon coeur, qu'aprèsjant 
d’anathêmes que je fai que vous avés 
prononcés contre ce monde , & qu’a- 
près tant d’expériences que j’ai moi 
même de fa malice , de fon impo- 
flure & de fa corruption je balance 
encore quand il faut m’en arracher 
pour vous aller chercher dans lare* 
traite? Hélas! je fuis peut -être plus 
attaché à ce monde, tout fcélerat & 
tout corrompu qu’il eft que je ne 
m’imagine , parceque je fens trop 
de la répugnance quand il faut pren- 
dre l’efprit de retraite pour vous par- 
ler, & pour vous entendre parler 
coeur à coeur , que je devrois efti- 
nier plus que tous les tréfors de la 
terre. J’ai beau entendre votre 
voie au fond de mon coeur qui me 
dit, fuiés: mon attache fecrete pour 
ce monde veut parler plus haut pour 
m’empêcher de vous entendre, & 
j’ai eu quelques fois la lâche com- 
plaifance de l'écouter & de demeu- 
rer avec lui pendant que vous 
m’appelliés à la retraite îans faire 
attention que je perdois uu de ces 
précieux momens de grâce, de lu- 
mière & de mifericorde auxquels 
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VOUS pouvés avoir attaché mon en- 
tière converfion. 

Otés de mon coeur, ô mon Dieu« 
tous ces miferables reftes de l’efprit 
du Monde ^ qui eft un efprit de 
diffipation , pour y mettre le vôtre 
qui eft un Efprit de retraite & de ré- 
paration , feparés moi donc vous-mê- 
me , vous qui connoiffés ma foiblef- 
fe , arrachés moi de ce monde ^ en- 
traînés moi après vous avec cette 
douce violence dont vous entrainiés 
TEpoufe des facrés Cantiques ^ aidés 
moi à rompre tous les liens qui m*at-, . 
tachent encore à ce monde impo- 
fleur , & en leur place fubflitués ces 
liens agréables de charité dont vous 
parliés à votre peuple par un Pro- 
phète, & attachés moi fi fortement 
a vous que je ne m^enfepare jamais. 



Don du Saint Efprit, 

L A F O R C E. 

V ous avés befoin de force pour 
rompre avec le monde & pour 
vous en feparer, furtout dans les 
tems ou fon commerce vous efi le 
plus dangereux, & quand votre ame 
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a le plus befoin dé lumière & d’in* 
fpirations qu’on ne reçoit point dans 
la compagnie du monde ; vous avés 
bèfoin de force pour vous foutenir 
dans l’efprit de retraite & pour fur- 
monter les ennuis & les dégoûts qui 
s’y trouvent quelques fois. 

- Cette force eftune Vertu héroïque 
& un don du Saint Efprit par lequel 
nous foutenons avec courage les per* 
fecutions, la douleur & les adverfi* 
tés qui fe rencontrent fans nous laif- 
fer ab battre à ces tentations des plaî* 
firs les plus féduifants, fans nous laif* 
fer corrompre ; nous entreprenons 
les travaux les plus pénibles fans nous 
lafler & fans nous décourager ; nous 
brifons généreufement tous les liens 
qui nous attachent au monde , à la 
chair, & au fang; nous furmontons 
tous les obftacles de notre falut & 
nous perféverons dans la juftice pour 
la gloire de Dieu feul, pour afiurer 
notre falut & pour procurer celui 
du procliaih, demandés-la avec ar* 
deur au Saint Efprit. 



Pour 
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Pour le Dimanche dans ÏOStave de 
îAfcenJion. 

Efprit de Solitude. 

PRATIQUE. 

S i vous, voulés 1 après vous être re- 
tiré du monde, embraffer, goûter 
& foutenir Telprit de folitude, faites 
vous aujourd’hui une pratique fidele 
de la préfence de Dieu & faites en- 
forte qu’elle commence avec la jour- 
née ; votre folitude en fera d’autant 
plus facile, plus agréable & plus mé- 
ritoire. 

Pour vous y engager , refouyenés- ^ 
vous que le Saint Efprit ne fe com- 
munique qu’à des âmes folitaires, & 
que la fainte Vierge étoit en folitude 
lorsque le Saint Efprit opéra dans 
fon chafte fein l’Incarnation du ver- 
be. Evités donc le plus que vous 
pourrés les compagnies des créatures, 
& fur-tout celles où on ne parle pas 
de Dieu; parlés peu, penfés bien, 
faites parler votre coeur a Dieu , 
poulTés de frequentes afpirations vers 
le ciel , cherchés à vous trouver fou- 
vent feul avec Dieu feul. 

Prières choif, B 
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S E N T I M E N S. 

V ous m’avés promis par un de vos 
Prophètes , ô mon Dieu , que 
vous m’attireriés doucement à vous , 
& que vous me conduiriës dans la 
folitude pour parler à mon coeur: 
conduifés-moi donc. Seigneur, dans 
cette folitude par le meme efprit qui 
vous y a conduit vous -meme, pour 
me préparer à fes divines opérations. 
Faites -y entendre à mon ame cette 
voix delicieufe que vous ne faites en- 
tendre qu’à ceux qui ont Tefprit de 
folitude; ou li je ne puis y être au- 
tant que je le fouhaiterois, aidés-moi 
à me faire une folitude intérieure, 
où je puiffe trouver mes delices avec 
vous feuld’où je ne forte jamais. Que 
rien de ce qu’on voit dans le mon- 
de , que rien de ce qu’on y dit , 
que rien de ce qu’on y entend , 
& que rien de ce qu’on y fait, ne 
foit capable de dilTiper mon efprit , 
ni d’attacher mon coeur, parceque 
tout y eft impofture , tout y eft cor- 
ruption, & tout y eft un faux bril- 
lant, & un néant defpecieufes appa- 
remeus. 



Dh; . . 
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Je me tourne vers yous feul ^ ô 
Efprit adorable « & feul fouveraine- 
ment aimable ! J’attens comme les 
Apôtres, l’heureux moment de vo- 
tre vilite. Me voici retiré de la com- 
pagnie du monde , je fuis à préfent 
dans la folitude , tout mon efprit eft 
recueilli & il nepênfe qu’à vous feul, 
tout mon coeur vous defire, toute 
mon ame foupire après vous. Il n’y 
a que vous feul , ô Efprit Saint, qui 
m’occupiés à préfent , venés donc 
operer la grâce dans mon ame par 
votre fouffle divin, venés par ces lan- 
gues fl lumineufes & ii brillantes , 
m’apprendre à parler le langage des 
Saint: venés par cette lumière toute 
célefte, diffipermes tenebres , inftrui- 
remon ignorance & m’éclairer l’efprit: 
venés par ce feu facré me purifier & 
m’embrafer le cœur, afin que je vous 
connoiffe, que je vous aime jusqu’au 
dernier moment de ma vie, dt que je 
vous poifede pendant l’eteriiité. Aiim 
foit-il. 
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Pour le Dimanche dans TOâave de 
tAfcenfion> 

SUR L’EVANGILE. 

1 1 eft bien jufte , Seigneur , que vos 
Apôtres vous rendiflent témoig- 
nage fur la terre , puisque vous la 
quittiés pour leur préparer des pla- 
ces dans le ciel. C’eft de là que 
vous leur avés envolés l’Efprit de 
vérité qui procédé du Pere & de 
vous , c’eft lui qui les a mis en état 
de confondre les calomnies des Juifs, 
& de rendre un témoignage autenti- 
que à votre Naiflance & à votre Di- 
vinité ; comme ils avoient été les té- 
moins de toutes vos adtions& les au- 
diteurs de vos difeours depuis le com- 
mencement de votre Million, ils nous 
en ont appris ce qu’il étoit néceflaire 
que nous fuflions; leurs prédications 
accompagnées de miracles & foute- 
üuespar la faintetéde leur vie , vous 
ont fait adorer par tout le Monde. 
Plufieurs d’ entre les Juifs qui avoient 
eu part à votre mort , vous ont enfin 
reconnus pour leur véritable Meflîe, ne 
pouvant plus refifi er à la force de l’Ef- 
prit f aint, qui agilfoit & qui parloit par 
vos bienheureux difciples. Vous pou- 
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vi^s Seigneur, les faire réuflîr dans la 
converûon des Juifs & des gentils, fans 
les expofer à tant de travaux & de 
fouffrances; mais il n’étoit pas raifon- 
nable qu’ils fiiffent mieux traités que 
leur divin Maître ; il falloit qu’ils buf- 
fent tous dans votre calice, qu’ils fcel- 
laiTent de leur Sang la vérité de la Re- 
ligion que vous aviés établie par l’èf- 
fimon du vôtre. Devant être siflis avec 
vous fur douze trônes pour juger tou- 
tes les Nations, ils dévoient aupara- 
vant être regardés comme les chofes 
les plus viles & les plus meprifables. 

O mon divin Maître , puisque c’eft 
là le partage de tous ceux qui font à 
vous , & qui prétendent au Roiaume 
éternel ; je ne me plaindrois plus de 
me voir méprifé,& affligé en ceMonde; 
je tacherai de regler toute ma conduite^ 
enforte que mes paroles & mes adions 
vous rendent témoignage devant tous 
ceux qui me verront. Je vous conjure 
de me donner votre divin Efprit, afin 
qu’il me fortifie dans toutes les peines 
que j’aurai à fouffrir, & qu’il me folt 
. un gage afluré de la gloire que vous 
promettés à tous ceux qui feront 
méprifés & perfecutés pour la gloire 
de votre nom. Ainli foit-il. 
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Don du Saint E/prit» 

LA SCIENCE. 

C ’eft dans la folitude & non dans 
le tumulte du monde ^ 6ù le 
Saint Efprit communique le don de la 
fcience, où il parle cœur à cœur à nos 
âmes ^ qui font fes époufes ,pour les 
inftruire des vérités étemelles qui 
éclairent refprit & qui n’enflent ja» 
mais le cœur; c’eft -là qu’il éclaircit 
tous leurs doutes , qü’il les guérit à 
fond de leurs faux préjugés, qu’il les 
ramene à la vérité quand elles s’en 
font tant foit peu écartées, qu’il les • 
dirige dans les voies qui conduifent 
fûrement au falut , qu’il les met dans 
les routes de la perfedlion chrétienne,* 
qu’il leur fait diflinguer le vrai d’a- 
vec le faux, le folide d’avec lefeul 
brillant, ce qu’il faut faire, d’avec 
ce qu’il faut éviter, ce qu’il faut ai- 
mer d’avec ce qu’il faut haïr. Scien- 
ce qui embrafe le cœur en même tems 
qu’elle l’éclaire , & qui infpire un 
vrai mépris pour toutes les vaines eu- - 
riolfités de la fcience mondaine, qui 
détourne plutôt du^falut qu’elle n*y 
conduit. Ilendés • vous digne de ce 
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don précieux & demandés -le avec ar* 
deur au Saint Efprit. 



Pour, le Lundi après V Afcenfion» 

Efprit de Silence. 

PRATIQUE ; 

E tudiés - vous aujourd’ hui à ne 
parler que pour les chofes ab- 
folument néceflaires, &à ne proférer 
que des paroles utiles, perfuadé qu'il 
n'en fortira aucune de votre bouche, 
dont vous ne rendiés un compte ri* 
goureux au terrible jugement de Dieu : 
ne parlés que quand vous connoîtrés 
que ce que vous avés à dire, vaudra 
mieux que le filenceque vous garde* 
liés , vous parleriés beaucoup moins 
& vous ne commettriés pas tant de 
péchés fi vous étiés hdele à cette 
pratique , Dieu vous tiendra compté 
de cette attention , & vous en ferés 
d'autant mieux préparé à recevoir 
le Saint Efprit. 



B4 
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S EN TI MENS. 

Q ue je ferois heureux, ô mon divin 
Sauveur, fi je ppuvois expier 
dans ee faint tems , les fautes innom- 
brables que j’ai commis dans toute 
ma vie pour n’avoir pas fu me taire 
& pouf avoir trop parlé aux créatu- 
res: hélas ! combien aurois-je de pé- 
chés- de moins dans ma confcience, 
& de- vertus de plus dans mon aine, 
fl j’avois'aimé & pratiqué le filence.- 
Combien^ de tems ^ ai-je perdu dahs' 
ctes entretiens inutiles & fouvent trop" 
mondains , trop complaifans & trop 
flatteurs combien - de fois par mes 
paroles ai-je bleflé la ^ charité , trahi 
la vérité, ‘ flatté ma vanité & fatisiait 
ma coriofité, mon amour-propre <St 
mon I envie de paroîtré '& de m’atti- 
rer des louanges que je ne méritois 
pas ? Je reconnois à préfent, Seig- 
neur ! avec un fenlible regret que fi 
j’avois retranché de ma vie toutes les 
paroles inutües & tous les péchés que 
j’ai commis par ma langue , j’aürois 
bien moins lieu de craindre vos re- 
doutables jugemens , & que je ferois 
bien plus avancé dans le chemin de 
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la perfection. Je ne fens que trop & 
à ma confufion , ô Efprit adorable ! 
que pour avoir trop parlé aux créa- 
tures, & pour les avoir trop écoutées, 
je n’ai pas mérité que vous parlafliés 
à mon ame , parceque je n’étois ni 
alTés attentif pour vous entendre, ni 
allés recueilli pour vous parler. Si 
j’avois été plus fidele au lilen'ce de 
la langue , j’aurois 'fait un bien plus 
grand progrès dans le lilence intérieur, 
je n’ouvrirois à préfent la bouche 
que pour parler le langage des Saints. 
Efprit. adorable apprenés-moi à me 
taire pour m’apprendre à parler com- 
me les Apôtres à la , (ortie du Céna- 
cle, afin de mériter i comme eux de 
participer i vos dons, à vos fruits, 
a vos lumières, à vos grâces, & à 
vos ardeurs. . 



Don du Saint Efprit. 

LE CONSEIL. 

C eft dans le filence , & non dans le 
fracas du monde où l’on eft ca- 
pable de prendre un bon confeil , de 
fe décider dans les affaires les plus 
épineufes, dans les doutes de la con- 
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fcience, & dans toutes les difficultés, 
qui arrivent , puisqu’on puife alors 
fon confeil dans le coeur de Dieu 
qui en eft la fource, parcequ’il eft 
la fageffe meme; c’eft la où on prend 
fon parti , & celui qui eft toujours le 
plus avantageux à l’ame , & où l’on 
puife les forces qui font néceffaires 
pour 'agir confequemment quelques 
obftacles qu’on y rencontre. 

On y penfe alors avec d’autant 
plus de facilité qu’on eft moins diflî- 
pé , & qu’on eft à la fource des lumiè- 
res ! On s’adrefTe avec confiance au 
Saint Efprit , on le confulte , & il ne 
manque pas de nous éclairer, de nous 
décider, en un mot de nous enrichir 
du don précieux du confeil r défiés- 
vous de vos propres lumières , vous 
vous êtes trop fouvent trompé pour y 
mettre votre confiance : ne vous dé- 
cidés jamais autrement & vous ne fe- 
rés pas de fautes, demandés aujourd’ 
hui ce précieux don au Saint Efprit. 






Dtgilizeo Dy GoiT^Ic 




PRIERES CHOISIES. Tj 



Pour le Mardi apres V Afcenjion» 
Efprit de Recueillement. 
PRATIQUE. 

E flayés aujourd’hui fi vous pou- 
vés paflfer un feuljour dans un 
parfait recueillement : pour y parve- 
nir , foiés attentif à détourner toutes 
les affaires diflipantes qui pourroient 
vous venir du dehors, & toutes les 
diftradions qui viendront de vous- 
même & de votre propre fond. Oc- 
cupés -vous dès le matin ou d’une 
penfée, ou d’une vérité capable de 
vous toucher & de vous entretenir & 
faites la durer le plus que vous pourrés; 
fubftitués-en une fécondé, quand la pre- 
mière ne produira plus rien; par exem* 
pie, imaginés vous d’être dans le céna- 
cle avec les Apôtres, foi és attentif à 
leur modeftie , à leur recueillement, 
à leurs prières & à leur ferveur , <St 
tachés de vous y conformer. • 



SENTIMENS. 

Q uel prodigieux intervalle avés 
vous mis entre vous & moi ? ô 
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lement , ni de votre divine prëfence, 
comme il n’eft point de momens dans 
ma vie où je ne puifTe reflentir les 
effets de vos bontés & de vos mife- 
ricordes , il n’y en devroit point avoir 
aufli où je ne duffe y penfer pour les 
reconnoître, aidés -moi donc. Seig- 
neur , à retenir les faillies de mon 
efprit , les égaremens de mon cœur, 
les regards de mes yeux, l’attention 
de mes oreilles & les paroles de ma 
bouche , pour ne me difliper jamais, 
& pour ne fortir jamais de l'efprit de 
recueillement. 



Don du Saint Efprit, 
L’ENTENDEMENT. 

L e Saint Efprit ne favorife du don 
de l’Entendement que les Ames 
fidelles qui vivent de la vie intérieure, 
qui pratiquent la prefence de Dieu , 
Ci qui ont l’efprit de recueillement; 
parceque leur efprit étant le plus 
îouvent appliqué à l’oraifon , il mé- 
dite fur les chofes divines , il eft plus 
éclairé des lumières du Saint Efprit, 
rien o’eil capable de le diftraire , il 
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a des connoiffancesplus claires & plus 
diftindles de la Divinité, fa péné- 
tration eft plus vive, fes fentimens 
plus détachés, plus exquis & plus 
intimes; ainfi Ton peut dire que le 
recueillement procure le don précieux 
de l’entendement , & le don d’enten- 
dement nourrit & foutient T Efprit de 
recueillement ; la foi en eft la bafe 
& l’intelligence en eft le fruit & la 
récompenfe. 

Pour y parvenir & pour le méri- 
ter aiés une grande, foi, un grand 
amour pour l’oraifon & pour la vie 
intérieure , une grande docilité d’ef- 
prit & de cœur : demandés humble- 
ment Wjourd’ hui ce don au Saint 
Efprit, qui en eft l’Auteur, & vous 
ferés vos delices de l’EfpriC de re- 
cueillement. 



Pour le Mecredi après lAfcenJion. 
Efprit d’Oraifon. 

PRATIQUE. 

^e vous contentés pas aujourd’hui 
de prier , & de bien prier à cer- 
taines heures marquées 9 mais confef- 
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vés‘ fi bien refprit d’oraifon que vous 
puifTiés toujours prier. On prie d’e- 
îprit , on prie du coeur , on prie de 
la langue , mais on prie par les bon- 
nes oeuvres quand on a la préfence 
de Dieu & qu’on fait diriger toutes 
fes adions vers cet adorable principe. 
Avoir cet efprit , c’eft avoir l’efprit 
d’oraifon & être toujours en difpofi- 
tion de prier; mais pour bien con- 
ferver cette heureufe difpofition qui 
fera aujourd’hui votre pratique , évi- 
tés le fracas du monde , parlés peu, 
penfés beaucoup à Dieu , confervés 
avec foin fa divine préfence & aiés 
toujours dans l’efprit quelques véri- 
tés touchantes qui vous occupent. 



SENTIMENS. . 

Coutenés ma foibleffe , ô Efprit de 
force ! éclairés mon ignorance, 
ô Efprit de lumière ! reveillés ma 
nonchalance & ma tiedeur, ô Efprit 
d’amour ! apprenés moi à bien prier, 
priés vous même en moi , & faites- 
moi pouffer des foûpirs (Sc des gemif- 
femens du plus profond de mon coeur 
pour vous attirer en moi ; infpirés 
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mon efprit, formés vous-même dans 
mon coeur, & mettés dans ma bou- 
che & fur mes levres les prières que 
vous écoutés avec plus de plaifîr , & 
que vous exaucés avec plus de fuc- 
cés , en un mot qui foient félon vo- 
tre cœur. Retenés la legerté fixés, 
l’importune vivacité de mon efprit, 
donnés lui la facilité à faire l’oraifon, 
à penfer à vous , à vous entendre , 

& à vous parler. 

Pénétrés - le à fond des grandes 
vérités que vous aurés la bonté de 
lui infpirer , gravés les en lui en ca- 
raéleres profonds , éternels , & in- ! 
effaçables , afin qu’elles l’attefte , * 

qu’il les comprenne, qu’il les retien- \ 
ne, qu’il les goûte, qu’il les aime ' 
& qu’il s’y attache fans diftradlion, 
fans ennui & fans inconftance , & qui 
en les aimant il en faffe la réglé de 
fa conduite & de toute fa vie; mais 
à Efprit d’amour & de bontés , pé- ' '■ 
nétrés auffi & percés mon coeur de 
la flèche choilie de votre divin amour , ' 

afin qu’il faffe confifter toutes fes de- 
lices, & qu’il mette toute fa joie à 
vous prier , c’eft à dire avec une foi 
vive, une attention exaéle, une hu- 
milité profonde, une confiance cor- 
diale 
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diale, une généreufe pérfévérance , 
& fur» tout avec un amour & une 
ferveur que rien ne puiiTe jamais ra- 
lentir. 



Don dü Saint Effrit. 

LASAGESSE. 

L a Sagefle eft l’abrogé , le com- 
mencement , & le couronnement 
de tous les dons du Saint Ëfprit, 
& celui qui la poflede peut fe flatter 
de les pofleder tous. Elle conlifte 
dans la connoiiTance des choies divi- 
nes par les principes les plus élevés, 
& elle différé de la fcience en ce 
qu’elle eft toujours accompagné d’un 
goût exquis des vertus fublimes qu’elle 
fait connoître; elle n’a point d’au- 
tres principes que ceux de la foi de 
de la révélation , & il n’en eft point 
de plus élevé ni de plus certain ; en 
un mot elle eft non feulement la lu- 
iiiiére de nos efprits , mais encore 
celle de nos cœurs: comme le foleil 
eft celle de nos yeux corporels. Ee 
tems de l’oraifon eft le tems le plus 
propre à la demander au Saint Ëfprit 
qui en eft l’auteur dt le principe, cher- 
Prieres choif, G 
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chés - la , & dëlirés -la de tout voüre 
cœur. Heureux fi après l’avoir de- 
mandée vous pouvés dire avec le 
Sage ; j’ai demandé , & l’Efprit de 
fagefle eft venu en moi , & je l’ai 
préféré à tous les tréfors de la terre. 



Pour le Jeudi après tAfcenJion. 
ETprit de Perfévérance. 

pratique. 

S urmontés aujourd’hui avec un 
grand courage, tous les ennuis^ 
tous les dégoûts & toutes les difficul- 
tés que vous pourriés refTentir dans 
la priere , quelque tentation qui vous 
furvienne, foit du côté du démon, 
foit du côté de votre propre parefle 
& de votre nonchalance, foit du cô- 
té de votre legereté & de votre in- 
confiance , foit enfin du côté de la 
fecherefle; priés avec ardeur & con- 
tinués de prier le Saint Efprit de de- 
fcendre fur vous, de vous fancfiifier 
par fes grâces , de vous enrichir de 
fes dons, de vous nourrir de fes fruits 
délicieux , & foiés bien perfuadé 
que ce qu’il n’accorde pas toujours 
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à la fimple priere , il ne manque ja- 
mais de l’accorder à la perféverance 
dans la priere. 



sentimens. 

Q ue je fens en moi de foiblefle, de 
legereté & d’inconftance , ô mon 
Dieu ! je prie & fouvent je me lalTe 
de prier; Helas! je h’ai que trop 
de goût pour les converfations 
mondaines , je les ai recherchées avec 
trop d’empreiTement^j’y ai paifé bien 
des heures dans ma vie, fans m’y 
ennuier, comtant pour rien le tems 
précieux que j’y perdois, & les pa- 
roles inutiles que j’y proferois, fans 
faire attention que j’en rendrai un 
comte rigoureux au redoutable juge- 
ment de Dieu. Ah ! fi j’avois paffé 
autant de tems à converfer avec mon 
Dieu, à le prier, à l’adorer, à pro- 
duire des aâes d'amour, à lui par- 
ler, à l’entendre^ que j’aurois acquis 
de lumières, d’amour, de vertus, 
de grâces & de mérites ; je lui aurois 
autant de fois ouvert <& répandu mon 
cœur , & j’aurois reçu avec abondance . 
les effufions du fien. Quelle fource 
d'innocens plaifirs dont je me fuis 
C a 
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privé par ma faute ! & combien y de- 
vrois-je être fenfible? quel empreffe- 
ment ne devrois-je pas avoir, quelle 
innocente avidité ne devrois-je point 
relïentir , pour faire durer le plaifir 
fi pur & U délicieux d’une converfa- 
tion toute célefte, dans laquelle le 
Sage m’avoit afluré qu’on ne pou- 
voir trouver aucune amertume, 
n’y aucun dégoût. Efprit Saint! 
comme je ne puis rien attendre de 
moi même ; parceque je ne fuis que 
legereté &qu' inconftance;je ne puis 
avoir recours qu’^ vous feul. Sou- 
tenés-moi de votre force, qui eft di- 
vine, donnés -moi un défir ardent, 
une ibif, une faim, un goût perma- 
nant pour vous feul, &guerilTés mon 
inconfiance & mon infeimbilité , don- 
nés-vous à moi, & faites -moi con- 
noître & fentir ce que vous valés, 
pour m’apprendre à vous prier avec 
ardeur & avec perfévérance pendant 
tout le relie de ma vie. 
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I Fruit du Saint Ejprit. 

I L A C H A R I T É. 

C omme le Saint Efprit efi une 
fource inépuifable de tréfors, il 
' a non feulement des dons pour enri- 
chir notre pauvreté, mais il nous pré- 
fente aufïï des fruits exquis & déli- 
cieux pour nourrir nos âmes Le 
premier de ces fruits félon l’Apôtre 
' faint Paul 9 eÜ celui de la charité 9 
' la plus excellente de toutes les ver- 
' tus chrétiennes ^ théologales 9 qui 
' nous porte premièrement vers Dieu 
' comme vers un objet fouverainement 
' bon & fouverainement aimable ; fe- 
' condement vers le prochain , pour 
' l’aimer & pour le fecourir félon Dieu 
' & pour l’amour de Dieu 9 parcequ’il 

éil & l’ouvrage de fes mains 9 & fon 
image 9 ^ le prix de fon fang9 & le 
cohéritier de fon Roiaume. De- 
mandés aujourd’hui ce bruit précieux 
au Saint Efprit 9 mais demandés-le 
avec tant de foi , tant d’ardeur & tant 
de perfeverance que vous puiffiés 
l’obtenir. Si votre ame en eft nour- 
rie & (i vous en reffentés les dou- 
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ceurs & les delices , vous pourrés dîre^ 
d’abord avec Saint Paul: la charité 
de Dieu eft répandue "dans nos cœurs 
par le Saint Ëfprit» qui nous a été 
donné; & enfuite avec le même; 
qui eft-ce qui nous feparera* de la 
charité de Jefus - Chrift? 



Pour le Vendredi avant la Pentecôte, 

Efprit de Defirs. 

PRATIQUE. 

Q ue ce jour tout entier foît pour 
vous un jour de Défirs ; commen- 
cés à defirer dès votre reveil : faites 
“en forte cfe renouveller & de multi- 
plier vos défirs dans toutes les heu- 
res de la journée & qu’ils fe termi- 
nent tous au Saint EÎjprit comme à 
l’objet le plus digne que votre cœur 
puiffe déurer. 

' Veillés foigneufement fur votre 
cœur afin qu’il ne fe lailfe furprendre 

r ir aucun délir etranger & contraire 
ceux qui doivent l’occuper tout en- 
tier avant la grande fête: mais fi vous 
Toulés qu’ils foient favorablement 
écoutés de l’Efprit Saint - à qui vous 
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^es adreffés^ faites les monter jusqu’à 
jui fur les ailes de votre amour. 



SENT IMENS. 

C omme une cerf fatigué par une 
longue courfe, délire de trouver 
une fontaine pour fe rafraîchir &pour 
étancher fa foif;. ainû mon ame^ o 
mon Dieu! vous délire avec toute 
l’ardeur dont elle eft capable; voi- 
là, ô Efprit d’amour ôc de délir 
le langue d’un grand Roi & d’un 
grand Prophète qui ne foupiroit qu’ 
après vous. Que n’eft ce le mien, 
& pourquoi mon ame ne foupire-t- 
elle pas après vous avec la même 
ardeur ? Hélas ! je fens à ma confu- 
fion que mes défirs languilTent quel- 
ques fois, & que même üs s’éteignent 
quand mon cœur commence à déli- 
rer autre chofe avec vous, qu’il ne 
délire pas pour vous. Efprit Saint, 
favorifés - moi de votre fouffle divin 
pour ranimer le feu de mes délirs 
quand il s’éteigne , & pour lui don- 
ner de nouvelles flammes quand il 
eft languiffant, afin qu’il foit û bien 
allumé qu’il ne s’éteigne jamais, & 
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que je cefle plutôt de vivre que de» 
ceffer de vous délirer. 

Venés à moi, ô le bien aimé de 
mon cœur! & ôtés tous les obftacles 
qui m’empêchent d’aller à vous ; car 
je fens que je ne puis m’approcher 
de vous, que vous ne rapprochiés vous- 
même ce terrible intervalle qui fe 
trouve entre vous & moi. vous 
êtes un pur Efprit <Sc je fuis charnel 
& terreftre; vous êtes un Dieu tout 
puiffant & un Dieu de gloire & de 
majefté, & je ne fuis qu’un ver de 
terre , qu’une boue animée , & qu’un 
néant vivant. Ah ! je fens cependant 
que Vous àvés eu la bonté de fraier 
le chemin pour aller à vous , & que 
j'irai bien plutôt par les délirs de mon 
cœur, que parles démarches de mon 
corps ; mais ô Efprit d’amour ! formés 
les vous même ces délirs dans mon 
cœur, ils me transporteront jusqu’à 
vous & vos bontés infinies vous abaif- 
feront jusqu’à moi ; & c’eft ainfi que 
je vous ferai uni infeparablement dans 
le tems & dans l’éternité. 
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Fruit du Saint Efprit. 

LAJOIE. 

C omme il y a une joie mondaine 
qui vient des profpérités paffa- 
geres de cette vie , il y a auffi une 
joie innocente & chrétienne qui vient 
de la bonne confcience & d’une parfaite 
conformité à la volonté de Dieu ac- 
compagnée d’une ardente charité & 
d’une ferme efpérance de poffeder 
Dieu dans le ciel. Cette joie qui eft 
la joie des Saints, eft auffi un des 
fruits du Saint Efprit, & un avant- 
goût délicieux de celle, dont nous 
efperons jouir éternellement avec le 
même Efprit Saint, qui en eft le prin- 
cipe. 

Pour celle des mondaines ce n’éft 
qu’une fauiîe joie , parcequ’elle eft 
traverfée continuellement des remords 
d’une confcience importune & privée 
de l’efpérance du ciel. Si vous vou- 
lés être heureux , faites réfolution de 
ne goûter jamais les joies des mon- 
dains , qui ne font que des joies cour- 
tes & empruntées, mais feulement 
celle des enfans de Dieu: car Dieu 
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feui, dit faint Auguilin, doit faire 
toute notre joie; & celui-là feul fe 
rejouit en toute fureté qui fe rejouit 
en celui qui eft immortel & qui ne 
peut jamais changer. Demandés au- 
TOurd* hui ce fruit délicieux au Saint 
ïlfprit, goûtés-le,nouriffés-le en vo- 
tre ame, cette joie vous difpoferain- 
fenûblement à la joie éternelle qui 
vous eft préparée. 

Pour le Samedi veille de la Pente* 
côte. 

Efprit d’Attrait. 

PRATIQUE. 

V ous êtes à la veille de pofleder 
le plus précieux de tous les tré- 
fors ^ fi vous avés été attentif à vous 
préparer à ce grand jour , & fi vous 
ivés été fidelle a toutes vos pratiques, 
qui ne tendoient qu’à attirer à vous 
le Saint Efprit: mais il eft queftion 
de redoubler aujourd'hui vos défirs, 
vos emprelfemens & votre ferveur, 
puisque votre bonheur approche. 

Commencés donc lajoumée, pour 
faire une réparation au Saint Efprit, 
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des fautes que vous auriés pu faire 
depuis le jour de rafcenfion du Sau- 
veur, enfuite faites vos efforts pour 
entrer dans les difpolitions prochai- 
nes où étoient aujourd’hui lesApôtres 
renfermés dans le cénacle, & dites 
fouvent dans la joumeé : Efprit Saint, 
attirés moi à vous : Efprit Saint ren- 
dés-moi digne devons attirer en moi. 



S E N T I M E N S. 

O ue ce double attrait , ô Efprit ad- 
orable & tout-puiflant, me fait 
fentir avec confufion & ma mifere & 
mon extrême foibleffe ! Si mon ame 
eft attirée à vous, c’eft par vous feul, 
& c’eft l’effet de votre pure mifericor- 
de ; & je fuis fi foible que je ne puis 
répondre à mon attrait fans vous. 

Quelque ardeur & quelque empref- 
fement que je reflente pour aller à 
vous, je fens que tout me manque 
pour me mettre en mouvement , & 
pour me détacher des chofes fenfib- 
les-, à moins que vous ne me favori- 
sés , d’un attrait puiffant qui me dé- 
tache efficacement, qui m’enleve & 
qui m’arrache, pour ainfi dire avec 
une douce violence pour aller à vous 
& pour m’y , unir infeparablement. 
Mais hélas! combien de fois votre 
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attrait s’eft-il fait fentir à mon ame 
fans que je Taie fuivi ; ah î fi j’avois 
été fidele autant de fois que vous m* 
en avés favorifé, combien de vices au- 
rois je.extirpé ? combien de vertus au- 
rois-Je acquis ? & quels admirables pro- 
grès n’aurois-je pas faits dans la perfec- 
tion de mon état? Je ferois tout rem- 
pli de vous , ô mon Dieu ! & je fuis 
plein de moi-même ; je ferois tout 
brillant de votre divin amour , & je 
fuis filanguiffant, que je n’ofe même 
dire que je vous aime. 

Pardon, ô Efprit Saint ! malgré tou- 
tes mes infidélités paffees que je dé- 
plore ; faites-moi fentir toute la force 
de votre divin attrait : rompés me 
chaînes, attirés-moi puifiament à vous 
puisque je fuis refolu de vous être do- 
rénavant fidele. Ajoutés à cette grâce, 
celle de me rendre digne de vous atti- 
rer à moi, inclinés les cieux& defcen- 
dés jusqu’à mon néant, laiffés vous at- 
tirer par une chétive créature, qui vous 
defire avec toute l’ardeur dont vous 
l’avés vous -même rendue capable, je 
vous receverai avec joie ; je vous en- 
tretiendrai avec plaifir, je vous écoute- 
rai avec attention, je vous obéirai avec 
refpêt, & je vous confer verai avec fide- 
lité jusqu’au dernier foupir ma de vie. 
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Fruit du Saint Efprit, 

L A P A I X. 

L a paix chrétienne eft en même 
tems & l’ouvrage & le don & le 
fruit du Saint Efprit ; il ne peut 
fouffrir le trouble , furtout celui qui 
vient des paflions & des péchés ^ qui 
ne laiflent jamais l’ame pécherelïe en 
paix; il ne defcend jamais que fur 
des âmes pacifiques ^ tranquilles & 
repofées ^ & quand il y eft defcen- 
du ^ il perfedionne cette paix & 
l’établit (i parfaitement dans uneame, 
qu’elle eft pour elle un fruit délicieux 
dont elle fe nourrit, & qu’elle n’a* 
bandonne jamais, quelque disgrâce 
qui lui puiiTe arriver. Examinés fi 
vous avés cette paix avec Dieu , avec 
le prochain & avec vous-même, Avés- 
vous la paix avec Dieu? n’eft-elle 
point troublée par vos péchés ? 
avés -vous la paix avec le prochain? 
n’eft-elle point altérée par vos ini* 
fiiitiés , par vos antipathies , par 
vos joloufies , ou même par vos 
injuftes prédileéUons ; avés-vous la 
paix avec vous-même ? n’eft elle point 
interrompue par vos paftions , ou 
par vos defirs injuftes , ou par votre 
ambition; avés-vous la paix avec 
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votre confcience ? n’eft elle point fra- 
verfée par vos juftes remords , ou 
par le fouvenir des péchés pour les- 
quels vous n’avés point encore fatis- 
fait à la juftice de Dieu ; travaillés 
donc à l'acquérir, & demandés -la 
avec beaucoup d’ardeur au Saint 
Efprit. 

Pour le Jour de la Pentecôte, 
Efprit de Bonté. 
PRATIQUE. 

S ciés en ce grand jour dans une at- 
tention continuelle & tout ardent 
de defir , de zele, & d’amour, & 
tout occupé des bontés infinies du 
Saint ^prit ; fentés le befoin extrê- 
me que vous en avés, foit pour le 
pardon de vos péchés, foit pour ob- 
tenir de nouvelles grâces, & implorés- 
le avec un cœur contrit & humilié. 

Entrés en efprit dans le cénacle, 
& n’en fortés qu’avec les Apôtres, 
& comme les Apôtres obfervés avec 
une grande attention le tems de la de- 
fcente de cet Efprit de bonté. Ne 
manqués pasce bien heureux moment; 
car fi vous le laiflies échapper faute 
d’application & de recueillement , U 
n’y auroit peut -être plus de retour. 
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Cet Efprit Saint fouffle où il veut « 
autant qu’il veut , & fur qui il veut; 
priés toujours ^ c’eft le pioien de 
n'étre pas furpris & d'avoir part à fes 
communications 9 à fes grâces , & à 
fes bontés. 



SENTIMENS. 

O h! Seigneur, s’écrioit le lage, 
que votre Efprit eft bon , qu’ü 
eft rempli de douceurs & de chailes 
delices,qu’il eft agréable de le reften- 
tir en nous , & qu’on trouve les plai* 
ftrs fenfuels , fades , & inftpides , 
quand on a goûté ceux qu’il f^aitfen- 
tir à une ame qu’il a honoré de ia 
vifite ! Source inepuilfable de dou- 
ceurs celeftes & divines I Efprit de . 
bonté, venés en moi, donnés vous 
en moi, opérés en moi une bonté 
univerfeUe qui foit un précieux écou- 
lement & une parfaite image de la 
vôtre, puis qu’il n’y a que celle-là 
feule qui puiffe être appellée bonté ; 
quoique je me reconnoifte indigne de 
vos bontés , & de vos adorables com- 
munications , à caufe de mes infidé- 
lités qui font fans nombre , faites - 
moi la grâce de m’admettre au- 
jourd’hui à la compagnie des Saints 
que vous honorés de vos vifttes, & 
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que vous remplifTés de vos grâces & 
de vos dons céleftes. 

Plein d’une exceflîve bonté vous 
defcendés du Trône célefte que vous, 
occupés; vous éclairés, vous infpi- 
rés, vous remplifTés, vous fandifiés , 
vous embrafés ces hommes aupara> 
vant grofîiers, impolis, & charnels, 
& vous les rendés capables d’eclairer 
& d’enibrafer les autres, & de répan- 
dre de leur abondance , de leur pléni- 
tude tous les habitans de la terre. 

. , Dieu de bonté , defcendés jusqu’à 
mon néant; lumière éternelle qui ne 
vous éteignés jamais , éclairés moi 
feu célefte , purifiés mon cœur de 
toutes fes feuillures, & rendés -moi 
tout brûlant de votre divin amour, 
& que je ne retombe jamais dans la 
nonchalance & dans la langueur. Plé- 
nitude adorable de richeffes,de grâces, 
& de bontés , remplifTés moi de cette 
maniéré que je ne perde jamais rien 
des tréfors dont vous m’aurés rem- 
pli. Force divine à laquelle rien ne 
peut refifter , foutenés ma foiblefTe 
de peur que je ne tombe ; Eloquen- 
ce, audefTus de toute éloquence! per- 
fuadés - moi le bien , faites - moi par- 
ler le langage du ciel , apprenés- 
... ...moi 
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.môî comme .aux Apôtres; à combat- 
tre, à. fouffrir*, & à mourir pour 
-Votre amour. 1 - i .'i ; 



Fruit du Saint ÊJj>rit. 

LA PATIENCE. 

f ■ 

.X a, Patience comme . , fruit du 
JLj, Saint Efprit , eft ;une Vertu 
héroïque & chrétienne, par, laquel- 
le on fupporte les travaux les plus 
•pénibles & les plus longs fans* fe 
plaindre fans fe^ décour^er ; ôt 
on fe foutient,^ au .milieu . des af- 
fiidlions ' îes plus fenfibles & des 
perfécutions les plus ' cruelles fans 
perdre courage , fans . chercher ) d’au- 
ires tfecours,.& d’autres conifolations 
que Dieu feul.. Elle a deux grands 
motifs î qui l’animent; le premier eft 
^une efpéraüce ferme & inébranlable 
d’en être récompenfé dans-le jciel •; 
le. fécond qiii eft le plus parfait, eft 
celyi de l’amour de Dieu ,4 c’eft ce 
précieux nfruit- que les Apôtres rem- 
portèrent; de la jdefcente; du Saint 
-Efprit furieux, ils fouffrirent enfuite 
avec une invincible patience., les pri- 
4bhsi les chaînes,, les tortures & tous 
Prières choif» "D les 
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•les plus cruels fupplices , que les Ty- 
rans purent -inventer fans fe plaindre* 
Que l’amertume de de fruit pré- 
cieux ne vous dégoûte point; quand 
vous vous en ferés nourri vous ytro'u- 
verés une véritable douceur ^ il tem- 
pérera vos peines i, il adoucira même 
toutes vos' amertumes , il vous pro- 
curera des douceurs ■ étemelles. De-: 
mandés ' i'' le aujourd’hui au Saint- 
Efprit. . 

' .,*'*» J , ^ t V * ■ \ ^ 



Powr le. Lundi de la Pentecôte, 

■ EXprit de Lumières. 
jP R- A TIQUE. 

P roftemés vous fouveat' aujourd’ 
hui devant le Saint ■ Efprit , 
avec une humilité profonde ; adorés 
le avec l’Eglife comme ' la lumière 
des cœurs :’ imités le Roi Prophète, 
qui étoit plus éclairé que vous, de- 
mandés lui, comme ce grand Saint, 
pardon de vos ignorances; faites ea 
fouvent des aveux finceres & ne 
rougiffés pas de palTer pour igno- 
rant; regardés vous par rapport aux 
choies Xpirituelles comme l’aveugle 
né f étoit ^ l’égard des chofes cos- 
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porelles , & dites fouvent avec faint 
Auguftin : Efprit de Lumières , éclai- 
tés mes tenebres , guériffés mon ignp* 
arance & donnés moi affés de. lu* 
mièresv pour vous coimoître & pour 
me connoître , pour me haïr & pour 
ATO«5 aimer. , , . 

" s E N T I M E N S; ' 

C omment - puis r je m’approcher de 
vous , . ô Ëfprit Saint vous 
habités une. lumière inaccefl[ibie9,& 
«vous n’êtes vous-même que lumière, 
que fdence & que < clarté; & j’hiabi- 
:te un lieu de tenebres , & je ne fuis 
moi-rmême.qu'ignçrance &quegrof* 
fiereté. , : • 

:r,C’eft cependant, ô mon Dieu 4 
parceque je ne fuis que tenebres , 
;que je« m’approche avec confiance dp 
.votre, trône 1 de lumière, pour être 
éclairé. . • . . - ; ; 

• . P Lumière toujours brillante ! 
s’écrioit Saint Auguftin , que toute 
autre lumière , ne peut voir fans vous; 
lumière qui obfcurciffés toutes, les 
autres lumières, qui ne font que te- 
nebres auprès. de vous: lumière de 
qui toutesL les autres lumières, pro- 
D » 
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cèdent comme de leur fource t lu* 
miererfuprême que toutes les autres 
lumières’ ne peuvent jamais obfcur- 
cirv puisqu’elles deviennent lumières, 
dès qu’eÙes s’approchent de vous. 
XAiniiere vive & pénétrante ; qui 
éclairés tout en un inftant, qui yor* 
tés le jour & le flambeau des véri* 
tés étemelles dans mon ame; pour 
dilTîf)er ‘ tes' tenebfes ^ pour éclaircir 
fes doutes & pour inftmire fon igno* 
tance.; - Abforbés - moi , - noiés - moi 
dans f abîme de vos clartés, afin que 
je voü* voie en vous-même & que 
je me voie en vous. 

■' Découvrés moi vos grandeurs & 
vos;boutés, afin que je les adore* & 
que je les reconnoiffe ; découvrés 
moi les pièges du démon & du mon- 
de, afin que je les évite & que je n’y 
tombe jamais : découvrés moi auffi 
mes miferes & mes foibleflTcs, mes 
erreurs, mes préjugés, mes entête- 
ments, mes retours d’amour propre 
& mes détours de vanité, afinque je I 
les haïfle ’ & que je les corrige. Mais, 
ô lumière bienfaifante ! éclairés moi 
aufli fur tout ce que vous demandés 
de moi, fai tes -moi] connoître toute 
l’étendue de mon attrait & de ma 

- ' I 

t 
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gface v& tout ccique je. dois iMre , 
pour, inériter vos. bontës , <a^a que 
JY réponde avec toute , la . fid^té 
que jè vous : dois ;> & foutenés.^mpi, 
2^ que je.vbusiiaisi bdele ji^qq^à U 
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Ffuit. du Saint Ejprit, ^ 

: ; V H ü M A N I T E. 

r: !• f.-i r . - ' : -f 

. ’Humanité 4pnt parle ici l’Apôtre 
faint. Pajul » .jSc qu’iln paetfau 
nombre des/jfruits , du Sain^ Eiprit, 
cft uneivettu douce & compâtinante^ 
qui vient ..de la charité , qui i^us rend 
attentif >& ’feniible5 aux peines &aU3Ç 
aüliiîiioas . de r,' tuotre prochain , 1 ; qui 
RQUsi le^ faitct ipom,tet .;au nppibre^dp 
nosrfprqpxeftjdifgraces» & qui :pous 
engage de . le- , ;feP9Mïir; , vec , bonté ^ 
ptoAUitude^ ^autant, qu’il eft eq liôp 
tte pouvoir & fans ecquter, nos; r^* 
pugnances & notre delicatelTe. • Çette 
vertu, dit le grand Àpôtrè,*a pa- 
ru { avec éclat à tous les hommes , 
dans la perfonne de notre adorable 
Sauveur ; fenüble à toutes nos mi- 
feres , il a foufFert avec & pour 
nous\ ^ nous ne fommes point en 
D 3 
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mbûkrion , 911’il ne porte .une par-; 
fiei dé notre peine r'àc qu’il ne nous; 

âide-à^portet l’aiAre.y'' ' - \{_ 

• Il -nous a racheté au prix dè fon‘ 
fengV- dit faint Paul4':»oii à caufe; 
de nés bonnes oeuvres, mais à caoie 
de fa mifericorde; & il nous a con- 
firinés^pàf Ié“'"ïenoüvtnenïent ^du 
SaintEfprit, qu’iha bièniVduluirépan- 
dre fipr'nous avec abondance. * .Voi- 
là r'exçellent modeîé^ de l’humanité 
fût Ieqüêl‘ nous deWns iréglericelle 
qü’ir fàut* pratiquer à l'égard du pro* 
châih ,■ qu’il faut aimericomme JefuBi 
Chrili hbüs a' aîméÿ 'eil Vèici''la réglé 
étàhlîè'qj^ar ce Sauyeurv > Demandés 
dbhè^ avec ardeur au Saint - Efpritif 
qu'il 'TîbUrrilïe votre amende ce iihiic 
fi délicieux , ' & qu’il ' en ôté tout ' ce 
qu’îl jrà derudeV de’dur & d’ame^ 
mais*' ep là ;hiî‘ dèmahdahe,’' travail- 

• lés à l’acqUerir , vous y^ouverés de 

Vraies ' douceurs ^ pour ^le tems 
'pour l’éternité. \ , : 






J J .»> 



Wf 






J# . 



. -À 



n; jij 



Digitized by Go(k ■: 




Pr,ierk« CHorsïES/ 55 



Pour le Mardi après la Pentecôte. 

.. Efprit d’Infpiration.; ; 

P R A T I Q U E. 

* • . ' h.. — , 

S ciés aujourd’hui dans une attention 

continuelle fur * les infpirations 
<Ju Saint -Erputs demandés^lui à tou- 
tes les heureS jdü jour qu’il parle à 
votre. ame, qu’il lui faffe énten- 
<ke fa voix; portés un cœur toujours 
' préparé à , le recevoir ^ écoutés • le 
avec une attention toute recqeillie ^ 
^ute refpedueufe , évités avec un 
grand foin lejumulte du monde 9 
cherchés la foütude , car c’eft-là feu- 
lement où cet Efprit adorable prend 
piaiûr à piller , à nos âmes, qui font 
les époufw; s’il vous fait, entendre 
ia. voix, ne lailfés tomber jà. terre 
aucune de fes paroles & fur tout exe- 
^ cutés avec une fidélité exadle & fans 
aucun délai tdiit ce qu’il aura la bon- 
té r de vous , infpirer ; c’eft' ainfi que 
vous, i’engagerés à parler fouvent à 
votre cœur* ji. > : 
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H umblement proftenié^aux pieds 
de^vofre adorable'Majefté, ô Ef- 
prit Saint, je vous de,n)ande un r^ïçn 
dé' vos dîyîRes lumiereè^ pout 
conduire' fùremènt • à' vous';'’faYorifés'' 
mon efprit ‘ àvéuglè :dé'lVo§ "infpii^*? 
fions pour Péclairer’,^ pour l’inftrüife,^ 
pour ' réprimer fori ! orteil fi Vàf 
nité»f&îpour rempêchér dé .tomber ’ 
dans l’erreur ; touchés nibn éoétitti’ùh: 
de céscéleftes féntimehs^ô'ur détniire^ 
& déraciner en ^lui tous’ lés fertèimehé’ 
impai-faits» *dont Jl-n^en '‘'üop -fii-i 

fcej^tiblé ÿ & qui' pburrdft Me twidré 
iridjgue dé 'vos diSrih’es îhfpitatiôh^ 
mais 'favorifés mon ànie dé. ces' cèle-? 
fies niOUvemens ^ qui faifoîent parlèt 
& ^girdes Apôtres à' là fôttie dü cé- 
paéleV (^üi me falîe gdutér , aîmér^; 
& pratiquer le bien' que vôiis me pro- 
polérés. '‘'v -1' j 
Hélas Tje fens biai' b'J® ^^ns vous 
je ne fùis q'uefoiblelTe, que péfanteury 
& que lâcheté, quand il eft quèfiidii 
de marcher dans les fentiers étroits 
de la juftice chrétienne, & d’entre- 
prendre quelque chofe, ou pour 
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votre - gloire , ou ^out votre amour.. 
Mettes - moi donc vous-même en 
mouvement, pour aller à voûs\, fai- 
tes - moi marcher , ; ttansportés-moi , 
parceque je ne puis ni travailler, ni 
fouffifir, ni combattre, ni perfévérer» 
que vous ne foi'ës,, ie..premier mobila 
qui m!entrainiés après. vous; ^ je, fais [ 
ô Efprit adorable que vous foqfflês^ 
où-il vous plait favorifês ' moi ‘ de ce^ 
fouffle 'divin qui porte, toujours' 
^ceJ vidorieufe avec. foi,> toui^^s, 
môh Jcœur. poufi lui - -faire goûfery tout, 
oeique vcfus.'lui , , faiÇBS-mqi 

tdujours une douce [iviolence quirUiQ; 
pdrte au '.bien, contraignés moi ^mou*j 
rettfement dein’êtrejamais qu’4 vqUi?ï 
foui , ffans réfer ve ^ lans mélai>gq;)fan^ 
partage , ,&l fans incpnftance ; donu4% 
vous: a moi ; foitifiésj moi-, ^fin* aUjO; 
jé vous polTedei) ,que.‘je demeurp e^ 
uousv & que ; youS; demeuriés en 
&r foutenés. moi contre . ma proprei 
ftâbiéflèvde peur que je vous perde.., t 

ï-'i.'Oj V!’ , •. jO j.i. f • ) • i-riv.'iaj’r 

■ r> tüb ;■ b 

.-i ;.m] • ' , 

- • ••■* ' * - 4 .. ' 

•••* f 

^ ■ -• i .. ,v 

• ^ y/i >1 J 
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Priât du Saint - Efprit. 

' . LA BONTÉ • 

• il • • ■ 'r *» 

L a Bonté dont le Saint Efpritnour* 
rit les âmes qu^il a honorées de 
fa' vifite , eft un fruit exquis & déli- 
cieux de fa grâce, <& la plus douce 
& la plus aimable de toutes les ver- 
tus , puisqu’elle nous fait chérir de 
Dieu & des hommes. Cette bonté 
nous porte toujours au bien, pour l’a- 
mour du bien, & jamais par la crainte* 
à moins que ce^ne ibit la crainte de 
déplaire à ce que nous aimons* * ËUe 
nous rend attentifs exaéès à tous 
rios dèvoir, dit faint Bernard,. fer- 
vèns & dévots envers Dieu , tendres* 
affables , finceres , & charitables k 
Tégard du prochain , toujours prêts à 
paràonner à ceux qui nous ^pnt offen^ 
fés, à recevoir tout le monde & même 
nos ennemis avec affabilité; elle eft 
l’ennemie de tout détour, de toute 
malice, & de toute diflimulation , & 
elle met toujours ie cœur fur les lè- 
vres ; elle ne connoît la malice qui lui 
eft oppofée que pour la détefter , & 
celui qui poffede cette bonté , ne la 

con- 
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conferve qu‘’auUnt qu'^il travaille- 4 
devenir meilleur. .Voilà de grands 
motifs'pour vous engager à la'deman- 
der au Saint -Efprit. ’ . . 



la Pentecôte.^ 

. rt i>: : • Efprit; de grâces. • . i - 1 

A'T' i'Q U R 1;" ':; 

“^^ius obfervés aüjourd’ hui unie fir 
’Vo délité e®u9K <&. inviolable auxt 



gfaces du- Saint -;Efprit^ & voosinç, 
Vous^^rdonnerés- pas la plus petite^ 
mfidéîité , vous vous étudierés ^.netr 



pias 4ifferer d’un, moment , perfoadé; 
que 'cette grâce ne s’accommode, pas; 
de nos délais» & que'ifouveijt elle 
retire quand on a différé d’un ini^nt. 
Commencés la journée par luidem^ 
der cette grâce., defirés • la avèc^îar*\ 
deur^ c’ell le plus fur moien de 
tenir; Réitérés -fouvent cette, de■^ 
fhande dans la journée par des Orait 
fbns * jaculatoires V & faites en forte 
que la moindre vuerdeDieu^la moiRt 
dre ccRmoiffance du. bien, qui;ed imç 
grâce, vous mette auflitôt en mouvè- 
ment , & vous applique à ce que pien 
demande.de- vous. - . ; o: » 
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.*■ a ' V .I.. - n , 

s E N T'I M E N " 

• 4 1 ^ • f 

» • • V « X I • . i « 

E fprit*Saint, fource, auteur &f prin- 
cipe adorable de toutes les gra- 
Cjss que j’ai reçues depuis que -je fuis 
au monde , <& de - toutes celles 'que 
j’éfpere recevoir jusqu’au dernier mo- 
ment de ma vie ; favorifés moi d’un 
fouffle divin de vôtre grâce , pareil à 
celui dont vous 'favorilates'les rApOr 
très, lorsque vous defcendîtes fur eux 
dans le cénacle. Que ce fouffle fopur 
&'fi puiffant, parcequ’il- procédé de; 
>^Otre cœur & de ..votre, bouche ^ pu-' 
rifie mon ame defes moindres f fouÜ- 
lUres, pour la rendre digne de; vous* 
recevoir , & qu’il ’ ! iniinue ,'chés o moi 
cette grâce fans 'laquelle je ne puis 
vous plaire, ni me faùver. Comme 
mon corps ne peut vivre de la vie 
naturelle ; lorsqu'il ett privé de l>f- 
prit du fouffle qui l’anime , & qui 
le fait refpirer ; fl mon ame eft privée 
de là vie de la grâce , il faut qu’elle 
meure fpirituellement, dès qu’elle- 
fera privée de votre fouffle divin-s . . 

* ' Mais! hélas! je fens à ma confii- 
fioii , que vous avés iieu de me re- 
procher toutes les_ infidélités (5[ue j’ai 
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commifes contre votre grâce; elle 
m’a mille fois follicité 5 & je ne me 
fuis pas rendu ; vous avés mille fois 
frappé à la porte de mon cœur , & 
je ne vous ai point ouvert; vous 
m’avés appellé, & je ne vous ai point 
répondu , parceque j’écoutois la voix 
du monde de la vanité , ou de mon 
amour propre. Pardonnés moi^ ô 
Efprit de grâce, de mifericorde <Sc 
de bonté ! toutes mes infidélités, tou- 
tes mes reüfiances , tous mes délais 
& toutes mes lâchetés. Je vous pror 
mets une fidélité plus conifante , une 
attention plus exaéle & plus recueil- 
lie , & une promtitude plus ardente 
aux follicitations de votre grâce. 
Mais , ô Efprit -Saint ! cette fidélité^ 
cette obéifiance, cette ardeur, c’eft 
encore votre ouvrage autant que le 
mien ; ce font des grâces que je ne 
puis avoir, fi vous ne me les donnés, 
je -VOUS les demande avec toute l’ar- 
deur, dont je fuis capable. , ,, 



r< 



I 



f • 
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Fruit du Saint ‘Efprît, 

LA LONGANIMITÉ. 

. I 

C e fruit délicieux, dont le, Saint? 

Efprit- nourrit les âmes choiliés^ 
qu’il honore de fa vifite, eft une vertu 
par laquelle nous foutenons long-tems 
& lans nous plaindre, les* difgraces 
du corps & de Tame, fans cefler d’at- 
tendre avec une foi vive & une con^ 
fiance parfaite les fecours du ciel. 

^ ■ Le Seigneur nous y exhorte, quand 
il dit par le Roi Prophète; Atten? 
dés 4e Seigneur, en attendant agiifés 
avec courage; & que votre cœur pren- 
ne; toujours de nouvelles forces en 
l’attendant. -Pour* vous y engager 
plus fortement, refouvenés-vous que 
Dieu eft fidele dans fes promefles , 
& qu’il n’a jamais manqué de fecou- 
ïir * les âmes qui ont eu recours à lui, 
& qui s’y font confiés, parcequ’il 
le leur a promis. Si vous avés eu 
le bonheur de recevoir le Saint -Ef- 
prit, vous foutiendrés les plus lon- 
gues & les plus vives douleurs , fans 
vous plaindre, & les épreuves de 
Dieu, les féchereftes & les ^bandons 
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interieurs,fans perdre la paix de l’ame, 
fans vous décourager & fans cef- 
fer d’efpérer en lui. < 



Pour le Jeudi, après la Pentecôte, 

Efprit de Plénitude. ^ 

PRATIQUE. 

Ci vous voulés vous rendre digne 
non feulement de la grâce , mais 
encore de la plénitude des grâces du 
Saint -Efprit, demandés -les avec une 
pl^itude de foi, de confiance, de 
défirs, & d’amour. Ne vous conten* 
tés pas aufli d’une vertu, ni d’une 
fidélité commune; mais appliqués* 
vous aujourd’hui à marcher à pas de 
^éant dans les grandes routes, c’efi 
à dire, à ne pas perdre autant que ■ 
vous pourrés la préfence de l’Efprit 
Divin, dont vous demanderés dans 
toutes les heures de la journée, âç 
les grâces , & la plénitude des grâ- 
ces, fur tout à faire toujours ce 
que vous croirés le plus parfait, & à 
le faire le plus parfaitement que vous 
pourrés ; cette pratique eft forte, elle 
efi -héroïque, mais ie Saint-Efprit pour 
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qui vous Tentreprenés , vous aidera ^ 
& il vous en applanira le chemin. 



S È N T I M E N S. ■ ^ 

^ ^ . • 

A dorable Plénitude de richeffes ^ 

de. lumières, de grâces, mife- 
ricorde, & d’amour, Efprit- Saint qui 
par votre infinie bonté , prenés plaifir 
B' répandre de votre plénitude fut 
les âmes fideles qui vous le deman- 
dent avec ardeur ; remplilTés tous les . 
vuides de mon cœur^; & n’y -lailTés 
aucun efpace que vous ne rempliffiés 
par votre grâce & par .votre amour; 
mais pour le rendre plus digne ^le ‘ 
votre féjour & plus propre à recevoir 
là plénitude que je defire, embrafés- 
le d’abord .du feu de votre amour, 
afm que ces. ardeurs facrées le puri- 
üent, & qu’elles détruifent, qu’elles 
confument, & qu’elles anèantiflent 
.jusqu’aux moindres, imperfeélions qui 
•pourroient vous .déplaire & mettra 
quelques obftacles.à l’entiere plenitu- 
.de de. vos dons, Je le demande, 6 
Efprit, ;de bonté avec d’autant plus 
’de confiance & dehardielTe, que je. fais 
.que vous_pouvés. toujours . donner , à 
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■'\ ' l’infini fans ëpuifer , & fans diminuer 
\ vos trëfors , ^parceque vous en êtes 
i une fource abondante & intarififable, 
■ \ & que vous avés beau donner ; vous 

êtes toujours en état de donner avec 
î la même proftifion : & que d’ailleurs 
i étant une bonté fans bornes, c’eft 
i vous faire plaifir que de vous deman- 
I der beaucoup , <Sc de vous demander 
I toujours. Plein de cette confiance 
. que vous m’infpirés , vous même, ô 
Êfprit faint, je vous demande non 
j feulement les grâces ordinaires que 
1 vous accordés aux juftes , mais enco- 
I re la plénitude de ces grâces fandli- 
fiantes que vous douâtes aux Apô> 
très quand vous defcendîtes fur eux; 
I je vous demande toute la plénitude 
I de ces grâces de pureté, de ces gra- 

I ces d’ondlion , de ces grâces de for- 
; ce , de ces grâces d’amour , de ces 

grâces de zélé, & fur tout de ces gra- 
ces de perfévérances qui font les 

II Saints fur la terre , & qui les couron- 
nent dans le ciel. 

.r 




^ Prîesre choîf. E 

IV 
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Fruit du Saint E/prit. 

LA DOUCEUR. 

L a douceur eft en même tems & 
une des béatitudes préchéespar 
Jefus-Chrift dans fon fermon fur la 
montagne , & un fruit délicieux qu^on 
remporte de la vifite du Saint Efprit, 
& une vertu héroïque , par laquelle 
loin de répondre injure pour injure 
à ceux qui nous attaquent , nous ne 
perdons pas meme ni la iincerité de 
notre vifage, ni la tranquillité de notre 
cœur, ni la paix de notre ame par 
laquelle loin d’écouter les defirs & 
les fentimens de haine & de vengeance*» 
quelques juftes qu’ils nousparoüTent^ 
nous combattons jusqu'aux moindres 
impredions d'amertume contre le 
prochain , & nous fommes toujours 
dans la difpofition prochaine de paier 
les outrages par les bienfaits. La 
douceur nous rend bien plus propres 
à mériter , & à recevoir les grâces & 
les lumières & les infpirations du 
Saint Efprit ; parcequ’elle eft tou- 
jours accompagnée de docilité, qui 
rend le cœur toujours attentif» & fou- 
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pie aux bons mouvemens de cet Ef* 
prit adorable. Jugés combien elle 
vous eft néceflaire, & avèc quelle ar- 
deur vous devés aujourd’’hui la de- 
mander au Saint Ëfprit. 



Pour le Vendredi après la Pentecôte. 

Efprit d' Amour. 

PRATIQUÉ 

M ultipliés autant que vous pour- 
rés vos aâes d'amour pendant 
la journée, & ne manqués pas de pro- 
duire le premier à rinftant de votre 
reveil. Priés fouvent le Saint £fprit« 
qu'il forme lui-méme dans votre cœur 
les ades qui lui font les plus agréab- 
les & perfuadés vous' que ces feront 
toujours les plus fervens. Ne vous 
contentés pas de faire ces Aâes inté- 
rieurs, prononcés les fouvent comme 
le Saint Efprit vous les infpirera , dé- 
firés même de les pouvoir égaler au 
nombre de vos refpirations. Offrés 
«ncore à cet Efprit adorable» Tamour 
que les Apôtres reflentoient à la for> 
tie du Cénacle ; formés vous fur ces 
grands modèles , & gardés vous bien 
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de rien penfer, de rien dire & de 
rien faire qui Ibit contraire à ce di- 
vin ainour. 



SENTIMENS. 

F eu confumant, flamme ardente 
toute enfemble , Efprit de cha- 
rité & d’amour, qui avés purifié & 
embrafé Je cœur des Apôtres dans le 
cénacle , & qui en avés fait des hom- 
mes tout de feu, les premiers Héros 
de la Religion de Jefus-Chrift, dç ca- 
pables de purifier, d’éclairer & d’em- 
brafer les autres. Je vous préfente 
aujourd’hui, je vous offre, je vouscon- 
facre mon cœur, afin que vousyopé- 
riés & la pureté & l’amour. 

Feu facré, pureté incompatible, pu- 
rifiés-le de tout ce qui pourroit dé- 
plaire aux yeux de votre Majefté. 
Confumés-y par vos divines ardeurs 
les moindres imperfeétions, les moin- 
dres foùillures, les moindres atta- 
ches aux créatures , & les moindres 
fentimëns , dont vous ne fériés ni le 
principe, ni l’objet, afin qu’il foit 
plus propre à vous aimer, comme U 
doit vous aimer, & comme vous vou- 
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lés qu’il vous aime ^ c’eft à dire fans 
parCage,fans referve, fans inconfiance, 
fans relâchement ; & qu’il n’aime ja- 
mais avec vous , que ce que vous lui 
infpirés d’aimer,- & qu’il ne l’aime 
que pour l’amour ide vous’feul. - 
i Tenés r * d’amoiir de 

charité ce. cœur u fragile .entre! vos 
mains, afînqué perfonnenele raviffe 
jamais , ' & ’n’y. tienne la place qui 
n’efi donné qu’à vous feul ,- a&i qu’il 
vous aime uniquement & fouveraine- 
ment. Repandés en moi, ô.Dieu 
d’amour, le feu de cette ardente cha- 
rité que vous feul pouvés y répan- 
dre, & que pérfonne ne peut.pbffe- 
der fans vous,, de cet amour unique, 
généreux & héroïque , dont vous 
etes feul Tadorable principei , . afin 
qu’en vous aimant de tout mon cœur, 
de toute mon ame & de toutes mes 
forces, comme vous me l’ordonnés 
& comme je le délire, jusqu’au der- 
nier foupir, je faffe dans cette, vie 
l’heureux apprentiflkge de ce que je 
ferai par votre grâce dans l’éternité 
bienheureufe. Ainli . foit • il. ■ 




/ 
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Fruit du Saint Efpri^, 
LA'FOÏ. 

' . . i 

L a. foi eft non feulement un fruit 
4u Saint Efpritf mais elle efr 
encore i la ibafe & le principe de tous 
les autres, & même de tous fesdons. 
Car encore que la foi, par ■ laquelle 
nous croioas en JéfosrCjiFift, recon* 
noiiTe cet lïfprit adorable pour auteur 
& pour'snfpirateur: celles dont nous 
parlons ici , comme d'un fruit du 
Saint Ëfprit, efl une foi Vivè , qui ope« 
re par la. charité ; c'èft une foi con- 
fiante , généreufe , héroïque . & - iné- 
branlable ^ femblablè à celle des Apô- 
tres' & des Martyrs,' qui fe foudent 
au milieu des profpérités & des ten- 
tadons les plus dangereufes ^ . Tans 
fe corrompre, & des- adverfités les 
plus affligeantes, & des perfécudons 
les plus cruelles fans s'abbattre, 
fans rien perdre de fa force & de fon 
ardeur,qui eft toujours prête à combat- 
tre, à fouftnr, à donner' tout fon fang , 
à perdre tous les biens quand il eft 
queftion des intérêts de Dieu; qui 
dans l’occafion du mart 5 nre ne récule 
jamais à s^’expofer à mort ; & qui hors 
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l’occafion du martyre , conferve toU'- 
jours l’efprit de martyre. Heureux 
fi vous la demandés avec tant d’ar- 
deur que vous puiifiés l’obtenir du 
J ■ Saint £fprit & la conferver jus- 
I qu^’à la mort. 

I ■ 

Pour le Samedi après la Pentecôte. 

I Efprit de Ferveur. 

' PRATIQUE. 

S oiés aujord’hui tout de feu , c'eft 
à dire dans une continuelle fer- 
, Tcur ^ parceque •, dit l’Apôtre laint 
, Paul , vous ferrés le Seigneur qui 
I eft un Dieu 9 & qui mérite d’étrefer- 
vi avec toute la ferveur dont vous 
, êtes capable. Demeurés pendant toute 

la journée proftemé en efprit aux 
pieds du trône de Dieu qui eft un 
, trône de flamme & de feu; entrés 
I même jusque dans le fanéhiaire de 
fi>n cœur qui eft une foumaife de 
charité , & partagés la journée en 
' deux pratiques , la première à gémir 
j fouvent fur vos langueurs paffées 
pour lefquelles^ vous vous impoferés 
<]^elques mortifications fecretes , 1& 
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fécondé à demander au Saint- Efprit 
par de fréquentes oraifons jaculatoi- 
res la ferveur du divin! amour. • i 



s E N T I M É N'sJ ‘ ■ I 

O u’ai-je donc fait jusqu’à préférit? 

.0 E^rit adorable,'* qu’ai-je ac- 
quis , quel progrès ai -je faits dans le 
di vin amour & dans l’efprit de fer- 
veur? J’en feroisà préfent tout em- [ 
braféfi je vous'avoi’s été fidele. Hé- | 
las! puis -je me flatter, iôEi^rîtd’a- • 
mour & de ferveur î i de vous avoir ( 
reçu une feule fois dans ma vie ^ * ou > 
fl je vous ai reçu par quelques efforts i 
d’une dévotion d’une ardeur paf- 
fagere. Ces heureux moments ont | 
été d’une trop courte durée ; j’ai fi | 
mal confervé vos dons. J’ai fi peu | 
cultivé vos fruits votre adorable 
préfence & votre amour que je vous 
ai perdu présque auflitot; ma fragili- 
té, mon inconftance , ma diflipation,' 

& mon penchant pour le monde ', | 

m’ont ! enlevé ces précieux tréfors 
que je devois conferver ax dépens j 
de ma vie. • : 
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• Comment, 'ô‘Efprit de bonté & 
de mifericorde, puis-je jetterles yeux 
fur le portrait . d’une ame fervente , 
tel qu’il vient de m’étre préfenté, 
& enfuite confiderer ma tiedeur , ma 
lâcheté & ma nonchalance ? ah! cette 
comparaifon me couvre de confufion. 
elle me confond , & elle pénétré mon 
amé d’une jufte crainte d’étre à pré- 
fent vomi de votre bouche adorable, 
& d’étre un jour chaffé de votre pré- 
fence îavec ceux qui ne vous; ont ja- 
mais aimé , pour, fubir les châtimens: 
dont' vous menacés les tiedes. . i 'f 
■■ Mais ô Efprit d’amour! ^j’implore, 
aujourd’hui votre divine mifericorde, 
& je reconnois que je fuis un ingrat, 
& un infidèle. Donnés Seigneur , de 
vrais- gemiflemens. à pion cœur, & 
des larmes à mes yeux , pour pleu- 
rer ma lâcheté & mon ingratitude , 
réfolu, de les expier <Sc de les. repa- 
rer toute ma vie. Détachés , ô Efprit 
d’amour, du trône célefte que vous 
occupés une. de, , ces langues , de feu 
qui defcendirertt . fur les Apôtres , 
pour fondre toute la glace de . mon 
cœur; & pour l’embrafer de l’Efprit 
de ferveur qui eft le vôtre ; ou plutôt 
defcendés vous-méme & venés faire 

E 5 
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de mon cœur un trône qui foit digne 
de vous : alors il ne refpirera que les 
flammes & la ferveur de votre divin 
amour» 



Friàt du Scànt Efprit^ 

LAMODESTIR 

L a Modeftie efl un des plus beaux 
& un des plus agréables fruits 
du Saint Efprit , parceque non feu- 
lement il orne le corps , mais aufTi 
parcequ’il nourrit & qu’il embellit 
l’ame. C’eft une vertu angélique 
qui réglé tous les mouvemens exté- 
rieurs du corps , & fes pofhires , fes 
geftes , fes mouvemens, &, toutes fes 
démarches , qui contient dans les 
bornes de la lagefle tous les excès 
de joie qui fe modèrent dans les di- 
vertiflemens les plus permis, qui 
n’excede jamais , ni dans les paro- 
les qui font toutes pefées au poids 
de cette grande vertu qui eft le poids 
du fanéhiaire ; ni même dans le ton 
de la voix. Comme elle ne cherche 
que les yeux de Dieu , elle n’a garde 
de donner dans l’excès des parures. 
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ni de sliabiller pour s^’attirerles yeux 
des hommes. 

De plus la' modeftie édifie le pro» 
chain en toutes chofes , elle eft la 
gardienne fidele de la chafieté Tami 
la compagne inféparable de la pré- 
fence de Dieu qui- en eft l’ame & le 
motif félon ces paroles de l’Apôtre 
aux Pbilippiens ; que votre mode- 
ftie foit connue à tous les hommes; 
car le Seigneur eft proche ; deman- 
dés'» la au Saint - iifprit nourrilfés 

votre ame de ce fruit précieux & dé- 
licieux tout enfemble. 



Sur rEvangiU de la Veille de Pen* 
tecôte. 

A h ! • Seigneur , que j’ai vécu jus- 
qu’ à préfent dans une étran- 
ge illulion! quej’ ai peu connu ce 
que c’eft que de vous aimer ! accoû- 
tumé à vous dire félon certaines for- 
mules., je vous aime de tout mon 
cœur; je me fuis fait accroire que. 
mon cœur étoit d’ accord avec ma 
langue , & que je vous aimois en effet 
autant que mes paroles l’exprimoient; 
à peine fentois - je mon cœur tant foit 
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peut touché de vos divines per- 
feélions en m’approdiant des Sacre- 
mensi» que je m’imaginois déjà que 
ces fentiniens paffagers étoient des 
étincelles du feu dont il brûloitpour 
vous. 

Je reconnois mon erreur , & je 
comprends qu’on ne vous aime point 
véritablement li on n’eft fidele à ob- 
ferver votre fainte loi.- Non mon 
Dieu, votre divin amour ne refide 
point dans une ame orgueilleufe , 
envieufe, défobéiffante , colere, im- 
pure , immortihée & attachée; à la 
terre : apprenés-moi donc à me haïr 
faintement moi même, afin que je 
vous aime comme il faut. . 

Ne permettes pas que je m’arrête 
• à cesmouvemens affedueux vers vous 
qui ne me portent point à la prati- 
que des vertus de mon étatî que je 
travaille au contraire à éviter tout ce 
qui vous déplait , & à faire toujours 
Votre fainte volonté; que votre cha- 
îritè foit le principe de mes actions, 

• afin que mes a étions foient des mar- 
ques certaines de mon amour pour 
'VOUS. Donnés-moi pour cela l’efprit 
de vérité que vous avés promis à vos 
difciples, afin qu’il foit mon guide. & 
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mon confolateur ; retranchés de mon 
cœur tout ce qui peut empêcher ce 
divin Paraclet d’y entrer , ou l’obli- 
ger d’en fortir. Hélas ! je crains 
bien d’être du nombre de ceux qui 
ne connoiflent & ne peuvent recevoir 
ce don précieux ; j’apprehende au 
moins de ne le pas poffeder long tems, 
parceque je n’en connois pas affés la 
valeur & le grand befoin que j’en ai. r 
Eclairés donc monefprit, ô Jefûs! 
affermiflés ma volonté dans le bien; 
regardés moi , comme un pauvre 
orphelin deftitué de tout lecours, & 
qui met toute fa confiance en vous 
qui êtes fon Pere. Ne m’abandon- 
nés pas à ma propre foiblefle ^ & la 
fureur des ennemis qui tachent de me 
faire perdre l’héritage éternel. ‘ ^ 

Je crois très-fermement, que vous 
demeurés en votre Pere, & que vous 
demeurerés l’un & l’autre en ceux 
qui font animés de votre efprit.. Je 
crois que c’eft vous qui les foutenés ‘ 
dans leurs combats, & qui les cou- 
ronnés après la vidoire. Demeurés 
aulTi en moi, ô mon aimable Sau- 
veur, afin que par la pratique de 
vos faints commandemens , je mé- 
rite de demeurer en vous & avec 
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VOUS durant toute l’éternité. Âinfi 
foit-il. 



Pour le fiùnt Jour delà Pentecôte. 

O Jefus qui avés lanétifié , inihnit, 
& fortifié vos difdples en les 
rempliiTant de votre divin efprit; ne 
permettés pas que je vive long tems 
iiûvant les déflrs déréglés de la chair 
& de mon efprit : faites éclater en 
moi la puiiTance de votre grâce ; ôtés 
moi ce cœur de pierre & tout corrom- 
pu ; donnés moi • un cœur nouveau ^ 
un cœur droit & docile , aux mou- 
vemens de votre grâce; fouvenés- 
V0US 9 mon Dieu , que mon ame 
eft devenue par le batéme votre 
temple & votre époufe & que vous 
l’avés enrichie des dons de votre divin 
efprit dans le facrement de confirma- 
tion: mais hélas ! j’ai bientôt chafTé 
ce divin efprit ; j’ai refifté à fes infpi- 
rations ; j'ai fermé les yeux à fa lu- 
mière^ & je le contriite fans ceflepar 
ma tiedeur, & par le peu de foin 
que je prends de l'attirer & de le con- 
ferver en moi. 
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O Jefus , donnés - moi avec abon- 
dance votre divin efprit; qu’il éclai- 
re mes ténèbres^ qu’il fortifie ma foi- 
bleife 4 qu’il fe rende le maître abfo- 
lu de mon cœur, qu’il me détadie 
des chofes fenfibles , qu’il m’unilTe 
inféparablement à vous , & au pro- 
chain pour l’amour de vous; que cet 
efprit de vérité grave au fond de 
mon cœur l’intelligence & l’amour de 
votre loi; que cet efprit de force 
foutienne ma foiblefTe , & abbatte 
fous mes pieds tout les ennemis de 
mon falut, qui s’efforcent d’éteindre 
le feu qu’il a lui -même allumé* dans 
mon cœur ; que ce divin Confolateur 
me faffe goûter la paix & la joie des 
enfans de Dieu ; qu’il m’apprenne à 
pouffer fans cefle des gemiffemens 
intérieurs ; qu’il m’accoutume à les 
former dans mon cœur & dans tous les 
cœurs qui font à lui. 

Efprit laint & vivificateur , vivifiés 
toutes les puiffances de mon ame ; 
réglés -en tous les mouvemens; fan- 
dlifiés toutes mes aélions; donnés-' 
moi un cœur & une langue de feu , 
afin que je vous loue , <St que je vous 
aime dansletems & dans l’éternité. 



I 
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Donnés-moi ô mon Dieu, Tintelli- 
gence des myftères de la foi & de la loi 
nouvelle ; gravés Tamour de cette 
loi dans mon cœur: donnés -moi la 
véritable fageffe , afin que je connoiffe* 
vos divines perfeélions , que je les a» 
dore fans ceffe , & qu’elles foient 
Tunique objet de mes penfées. 

Eclairés mon ame de votre divi- 
ne fcience qui lui découvre le néant 
dei toutes les créatures ; afin qu’elle 
ne s’en ferve que pour vous mieux 
connoître, vous aimer de plus en 
plus, & arriver fûrement à vous qui 
êtes fon Créateur. - 
• i,Mettés dans mon cœur les fenti- 
mens d’une véritable piété , afin que 
je vous revere, & que je refpedle 
pour Tamour de vous toutes les per- 
ibnnes à qui vous m’avés fournis, & 
que j’aie de la compaffion pour tous 
ceux qui fouffrent. 

Fortifiés ma foibleffe , lorsqu’il 
s’agit d’entreprendre quelque chofe 
de difficile pour votre gloire, ou de 
refifier au démon , à la chair & au 
monde. ’ Mettés dans mon cœur une 
crainte filiale & refpedueufe de vo- 
tre divine majellé , qui me faffe évi- 
ter 
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ter les occafions & les moindres ap- 
parences du mal. 

Accordés à ceux qui me condui- 
fent les lumières dont ils ont befoin^ 
pour me faire arriver à vous. 

Donnés -moi un cœur docile aux ^ 
mouvemens de votre grâce, & aux 
avis falutaires de ceux qui ont foin 
de mon ame. Ainû foit-il. 



Prîere tirée de T Ecriture faînte pour 
demander la Paix & t Union.' 

V 

P ere étemel. Dieu de charité & 
de paix , qui établiffés votre de? 
meure dans ceux qui ont un même 
efprit & un même cœur pour vous 
fervir ; que la paix & la charité Ment 
de cette maifon un temple, où Ton 
vous adore en efprit & en vérité, 
BannifTés les avediôns , les querelles, 
les froidures, les antipaties, l'envie, 
la médiiance , Taigreur , la dilTenfion, 
& tout ce qui pourroit tant foit peu 
altérer la charité & troubler la paix ! 
O notre Pere , revêtés-nous tous de 
tendrefle, d’entrailles, de mifericor- 
de , de bonté , d’humilité , & de pa- 
tience, qui font la marque & le ca- 
Prieree cJwif. F 
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tadlere de vos enfans bien aimés, afin 
que nous nous iupportions les uns les 
autres, nous entre-pardonnant du fond 
du coeur & de bonne grâce tous les 
fujets de plainte que nous pourrions 
avoir les uns contre les autres, com- 
me vous nous pardoniiés nos péchés. 

O Jefus Prince de la paix , qui 
avés été la vidime de notre récon- 
ciliation avec votre Pere, & de la ré- 
union des tous vos Elus; puisque vous 
ne daignés vous trouver qu’ avec ceux 
que la chanté ralTemble en votre nom, 
& que vous menacés d’une promte 
raine & de votre disgrâce lesmaifons 
où régnent la difcorde & la conten- 
tion , embrafés nos cœurs , de cet 
amour lincere & bienfaifant que vous 
nous avés recommandé; afin que nous 
tntre^aimant tous comme vous nous • 
avés aimé, nous portions les fardeaux 
les uns des autres , & qu’ainfi nous 
accomp unions parfaitement votre loi 
d que nous n’oublions jamais que nous 
Ibmmes tous membres c\p même corps 
dont vous êtes le chef. 

Efprit faint, qui unifiés avec vous 
dans une même nature le Pere & le 
Fils , &L qui avés uni notre nature au 
Verbe éternel, c’eft vous qui aVés 
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•réuni en un même corps tant de na- 
tures différentes 9 & qui leur avés ap- 
pris à n’étre plus qu*un cœur et qu^une 
ame comme elles n'ont qu'un mê- 
me Dieu & une même foi^ accor- 
dés-nous la grâce d'être unis des fen- 
timens & d'affeéüons ^ pour nous fou- 
tenir mutuellement: faites que nous 
ne reconnoi0k)ns pour nos ennemis, 
que ceux à qui nous avons déclaré la 
guerre dans le baptême qui s'ef- 
I forcent de nous ravir vos dons. ET- 
prit faint, efprit de charité & d'union, 
remplifiés cette maifon, confervésen 
I paix toutes les perfonnes qui Thabi- 

I tent , afin que nous appliquions fans 

I celfe k tout ce qui peut nous rendre 

I agréables à vos yeux , nous édifier 

I les uns les autres, & entretenir la 

I paix entre nous. 

I O notre Dieu fouverain, Pere', 

I Fils , & Saint - Ëfprit , embrafés-nous 
I du feu de votre charité ; faites, que 
I nous aimions nos amis avec purété, 

I nos ennemis avec charité; afin que 
d'un même cœur, & d"une même bou- 
I che nous vous glorifions ici bas , <Sc 
I que nous iRéritions de vous bénir 
I <& de vous aimer tous enfemble dans le 
i roiaume étemel de la paix. Ainû foit-il. 

F % 
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I 

Pour le Lundi d* après la Pentecôte, 

O mon Dieu •, Pere de mifericor- 
des, qui eft-ce qui pourra jamais 
comprendre jusqu’à quel excès vous 
avés aimé le monde? O abîme de 
charité! ô profondeur impénétrable^ 
oû fe perdent tous les efprits créés ! 
comment l’homme pourroit-il recon- 
noître un tel bienfait? Nous étions 
les plus ingrates & les plus indignes 
de vos créatures; nous étions des 
efdaves révoltés •, & vous n’avés pas 
iailTé que de nous aimer jusqu’à nous 
donner votre Fils unique. Au lieu 
de nous anéantir comme nous le mé- 
ritions, vous avés comme anéanti ce 
Fils bien aimé pour nous faùver; vous 
l'avés chargé de nos foiblelTes pour 
nous guérir; vous l’avés puni pour 
nos péchés éi vous nous avés épar- 
gnés : votre amour pour nous n’a point 
été fatisfait jusqu’à ce que vous aiés 
livré votre propre Fils aux plus cruels 
fupplices & à la mort; pour délivrer 
des efdaves des peines étemelles qui 
étoient dues à leurs péchés. 

O que l’Apôtre faint Jean avoit 
bien raifon de dire que vous êtes tout . 
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diaritë! qu’il paroit bien que vous 
vôulés fincerenîent nousfauver! Oui 
Seigneur , je reconnois qu’en ■ nous 
donnant votre divin Fils vous nous 
avés tout donné; nous trouvons en 
lui’ des tréfoTS de grâces ‘ & nous 
pouvons par lui fatisfaire à votre juf* 
tice & éviter la rigueur de vos juge- 
mens. Tout nous vientj^ fa pléni- 
tude , & il nous^ éft un gage afliiré^ de 
la vie étemelle. ■ V • ^ *^:s ' 

O Jefus, ô le plus excellent dç 
tous les dons du Pefe célefte ne 
permettés pas que je change en ma 
condamnation le falut que vous m’of- 
frés. O divine 'lumière ^ retirés-moi 
des ombres de la mort, pénétrés jus- 
qu’au fond de mon coeur, afin que 
j’en connoiffé toute la corruption | 
faites-moi voir la' vanité , de tout ce 
que le monde eftime , & les grandes 
obligations d’une ame chrétienne. 

Hélas ! je me fuis aveuglé moi- 
même fur toutes chofes , parceque je 
n’avois pas le courage de travailler à 
ma converûon ; j’ai préféré mes té- 
nèbres à la lumière, ne voulant pas 
marcher dans la voie qu’elle me mon- 
troit. Je m’en repens, ô mon divin 
guide, & je fuis refolu de ne dire & 
F 3 
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de ne fiüre jamais rien en fecret^qui. 
ne foit digne & faint à vos yeux : j e 
vais regler ma conduite félon vos ma- 
ximes, je vivrai dorénavant en eon 
fant de . lumière, afin d'étre tout à 
vous comme vous êtes tout à moi 
da.ns le tems,& dans T^emité. iÜnû 
foit4L , ' : 



Pour le Mardi (Taprés la Pentecôte, | 

l'‘'‘ t '' ' I 

V 'ous m'avés commandé. Seigneur, 

. de révérer votre autorité dans 
la,perlonne de vos miniftres, d'ap- 
prendre de leur bouche votre fainte 
loi^ de, ne point examiner leurs ta- 
lons, de ne me point. fcandalifer de 
leur fqibleiTe , & de ne jamais ceofu- 
rer leur conduite; mais comme vous 
m’avertiflés que tous ceux d’entre eux 
qui. manquent dWe vocation légiti- 
me,& qui neconduifent pas votre trou- 
peau félon votre divin efprit, font 
des larrons, & des meurtriers des 
âmes, je vous conjure de ne pas per- 
metoe que je tombe jamais entre 1er 
mains de tels pafteurs. 

Préfervés vos brebis des maximes 
dangereufes des étrangers ; conduifés- 
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les vous-métoe, de peur qu'celles ne 
prennent un poifon mortel au lieu 
d'une nourriture falutaire; détournés 
leurs pas de la voie de la perdition 
dans laquelle ces guides aveugles dt 
corrompus s'efforcent de les ^traîner. 

Rendés tous les Ecdéfialtiques û 
parfaits , que leur vie puiffe fervir de 
modèle à ceux qu'ils conduifent. 

Eclairés-les de votre divine lumière^ 
afin que l'on puiffe faire ce qu’ils en- 
feignent fans crainte de s'égarer & de 
vous déplaire. 

Oui 9 Seigneur , vous êtes le prin- 
cipe & la fin de toutes chofes : vous 
êtes la porte par laquelle nous en- 
trons dans l’églife : c'eH par vous que 
nous y trouvons une faine dodrine ^ 
des facremens efficaces ^ Si la vie de 
nos âmes : vous êtes la porte des vé- 
ritables brebis 9 puisque c^eft vous 
qui les tenés à couvert de la fureur 
du loup n qui les nourriifés de votre 
chair adorable & qui empêchés qu’el- 
les ne s'éloignent de votre Pere; 
c'eft par vous qu'en fortant du monde« 
elles entrent dans le ciel. 

O Jefus, ô Prince des pafieurs^ 
qui êtes venu pour nous commuai- 
F 4 
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que r la vie de la grâce, entretenës 
en moi cette vie. 

- ApprenëjS-moi à ne me conduire 
que par votre divin efprit; afin qu’én 
travaillant fans relâche à augmenter 
dans mon âme la vie de la grâce, 
j’obtienne un jour celle de la gloire. 
Ainfifoit-il. 

i : i' 



Pour le Mercredi des quatre Unis 
- daprés la Pentecôte. 

O ui Seigneur^ je crois, très-cer- 
•tainemement que 'l’on n’arrive 
à vous ’ que par la foi ; l’efpérance , 
& la charité: je crois auffi que ces 
trois Vertus & tout ce qui peut nous 
fervir pour arriver à vous , font de 
dons de la pure mifericorde de vo- 
tre ’Pere. Je confefle avec toute l’é- 
glife catholique que le falut étemel des 
prédeftinés & même le défir de la 
vraie pieté eft l’ouvrage de la grâce; 
vous ne couronnés dans la gloire 
que ceux que vous avés appelles & 
juftifiés gratuitement , & à qui vous 
aurés accordé le don inellimable de 
la perfévérance. Priés donc votre 
Pere, ô Jefus,de parler à mon cœur 
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^ & de m’attirer efficacement à vous; 
priés-le de ne pas permettre que je 
îbis plus longtems rebelle à fa voix, 

» & que je ne néglige pas de fuivre 

l’attrait de la grâce. 

O Fils unique de Dieu , ô vérité 
éternelle , daignés, s’il vous plaît, 
éclairer mon efprit , que j’apprenne 
de vous même à trouver la véritable 
vie dans vos divines écritures , & 
dans votre augufte Sacrement. Je 
reconnois qu’il eft la vérité , dont la 
mienne n’étôit que la figure imper- 
faite ; comme fon origine étoit terre- 
ftre , elle ne fervoit qu'à nourrir le 
corps ; elle n’avoit pas la force de 
changer le cœur ingrat rebelle de 
ceux qui la mangeoient , & elle n’a 
pû les préferver de la mort. Mais 
vous êtes vous même , ô mon Dieu, 
le pain de vie défcendu du ciel , vous 
nourrilTés vos enfans de cette chair 
& de ce fang que vous avés offert à 
votre Pere dans votre derniere cene 
& fur la croix ; vous nous les don- 
nés , non en figure mais réellement 
& en vérité. C’eft dans ce myftère 
adorable que nous trovons la force 
contre nos ennemis , & le remede à 
tous nos maux. O Jefus , rendés- 
F 5 
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moi digne démanger fouventcepain 
du ciel, afin qu’il me conferve dans 
votre amour, & qu’il me foit un ga-' 
ge aflurë de la vie étemelle. Ainû 
foit-il. 



Pour le Jeudi d!' après la Pentecôte. 

V os Apôtres, ô mon divin Mai< 
tre, n’avoient rien qui les pût 
faire refpeâer des peuples , <Sc don- 
ner du poids à leurs paroles , ils 
étoient pauvres ignorans, & fans aucu- 
ne autorité dans le monde; on ne les 
connoiflToit que pour des funples pé- 
cheurs , & perfonne .ne paroifToit 
moins capable qu’eux de faire du 
Âiiit dans les âmes : mais c’eft pour 
cela même que vous les avés choilis, 
afin de confondre la fagefle humaine, 
& nous apprendre que tous les avan- 
tages temporels ne font rien devant 
vous. Non Seigneur, ni l’éloquen- 
ce , ni Tautorité , ni les richeffes ne 
valent pas ce que vous donnés à vos 
Apôtres , pour aller annoncer aux 
Juifs que le roiaume de Dieu eft par- 
mi eux. Vous voulés qu’ils confirment 
leur miffion & la doéhrine qu’ils pré- 
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chent par le grande nombre de leurs 
miracles 9 & par leur conduite désin* 
téreffée. O Seigneur, chalTés vous- 
même de mon cœur le démon de 
l’orgueil, de l’impureté, de l’envie, 
de la colere, & de la pareiTe: gué* 
riiTés mon ame de fes infirmités, & 
de toutes les plaies que ces monlîres 
lui ont faites; afin que je fois en état 
de pratiquer ce que vos Apôtres nous 
recommandent dans leurs écrits , pour 
arriver au roiaume du ciel; arrachés 
de mon cœur l'amour de commodi- 
tés, & tout ce qui peut vous empê- 
cher de regner fouverainement en moi; 
faites que bien loin de rechercher le 
fuperflus dans mes habits & dans ma 
nourriture , je me prive même du 
néceflaire , ü cela eft utile pour %n- 
fpirer aux autres le deAr des biens 
éternels. Rendés-moi fiable dans 
l’état où il vous aplûde me mettre; 
& ne permettés pas que j’en forte 
par legéreté , ou pour être plus à 
mon aife. 

Donnés -moi un profond refpêt 
pour les prédicateurs de votre faint 
évangile , & une docilité d’enfant 
pour fuivre ce qu’ils enfeiguent de 
votre part : beniffés particuliérement 
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ceux d’entre eux qui à votre ■ exem- 
ple & à celui de vos Apôtres annon- 
cent le roiaume aux pauvres & qui 
aiment eux - mêmes la pauvreté. 



Four le Vendredi des quatre Fems 
d’’ après la Pentecte. 

O Jefus mon divin maître, & mon 
divin médecin, donnés -moi la 
force de m’approcher de vous : per- 
mettés- moi de m’alTeoir à vos pieds 
pour entendre votre parole, & pour 
recevoir la guérifon de tous mes 
maux; que votre vertu toute puiflan- 
te agiffe fur mon ame, & la délivre 
de la parai ifie.‘ Ecoutés favorable- 
ment les prières de ceux qui étant 
touchés du fâcheux état où je fuis, 
vous demandent ma converlion. Ah! 
Seigneur, accordés cette grâce à leur 
foi , à leur charité , regardés - moi 
d’un œil de compaflîon.- Je fais ô mon 
Sauveur , que ce font mes péchés qui 
m’ont réduit dans le déplorable état 
où vous me voiés. 

Leur poids m’empêche de mar- • 
cher, & j’en fuis tellement accablé, ~ 
que je ne puis pas même me rele- 
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ver. La longue habitude que j’en, 
ai contradée m’a rendu infenfible & 
fans aucun mouvement. Pardonnés- 
moi donc mes péchés ^ & je ferai 
parfaitement guéri ; je m’élèverai, 
vers ■ vous ^ & je marcherai avec fer- 
veur dans la voie de vos faints com- 
mandemens ; j’eflaierai de porter 
votre joug , & de courir fans relâche 
vers la célefte patrie , j’emploierai 
le refte de mes jours à glorifier votre 
puilTance.) & votre mifericorde en- 
vers moi. 

Je reconnois, ô Jefus, que Dieu 
feul peut remettre les péchés par fa 
propre autorité: mais je confefleauffi 
que vous êtes Dieu , & que vous 
avés un pouvoir infini fur les’ames 
aufli bien que fur les corps ; toutes 
leurs maladies vous font connues , & 
nullement incurables par rapport à 
vous. 

Je vous rends grâces d'avoir don- 
né à l’églife catholique le pouvoir 
de nous remettre les offenfes que nous 
commettons contre vous; je vous con- 
jure donc de ne pas me permettre 
que j’en abufe jamais par une mau- 
vaife confelFion, ni que je me laiffe 
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aller au péché par une préfonition 
criminelle d’en obtenir le pardon. 

O Jefus 9 éclairés les Hérétiques 
qui blafphement contre vous , en 
niant la puiffance que vous avés don- 
nè à l’églife de remettre les pèches 
en votre nom. Infpirés aux pécheurs 
le deiir iincere de leur guériibn ^ afin 
■ qu'étant véritablement contrits & hu- 
miliés aux pieds des Prêtres ^ ils con- 
feiTent leurs iniquités, & s’en retour- 
nent chés eux en vous glorifiant. Ainft 
foit-il. 

» , 



Pour U Samedi des quatre Tems 
• aprè% la Pentecôte. 

A dorable Jefus , qui daignés fi 
fouvent faire votre demeure en 
moi par la communion , daignés aufli 
me faire reflentir les effets de votre 
divine préfence : guériffés mon ame 
de la fievre ardente que lui caufent 
mes pafiions & mes defirs déréglés , 
afin que je fois en état de vous fer- 
vir avec ferveur : contraignés le dé- 
mon qui me fait une guerre continuelle 
de s’enfuir loin de moi , & de recon- 
Doitre à fa confufion que vous êtes 
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le Chrift & mon dëfenfeur. Appre- 
nés • moi a boucher mes oreilles aux 
flatteries & aux louanges de ceux qui 
font pofledés par l’efprit de menfon* 
ge, ou portés à me louer, par quel- 
que vue d’intérét. Rendés-moi alTés 
humble , pour empêcher que ceux 
qui me connoiflent , en parlent avan- 
tageufement; li ce n’eft pour vous 
glorifier de vos dons. Apprenés-moi 
à vous chercher dans la retraite pour 
me nourrir de votre parole, dtvous 
découvrir mesbefoins: apprenés-moi 
ce que je dois faire pour vous rete- 
nir , & ne jamais me féparerde vous. 
Quand fera- ce, ô mon aimable Jefus, 
que je n'aurai plus d’autre emprefie- 
ment que celui de vous fuivre & de 
m’unir à vous? Quand fera -ce que 
détaché de tout & embrafé de votre 
amour, je ne ferai fenfible qu’à me 
voir éloigné de vous ? Faites au moins. 
Seigneur, qu’autant que durera mon 
exil j’imite l’exemple que vous me 
donnés préfentement : vous refiifés 
de refter avec le peuple qui vous a 
fuivi jufques dans le defert, qui vous 
conjure & vous prelTe de demeurer 
avec lui ; parceque la gloire de votre 
Pere & le falut des âmes vous ap- 
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pellent ailleurs. Vous n’ignoriés pas 
que ceux à qui vous vous hâtiés d’al- 
ler annoncer le roiaume de Dieu 9 
n*auroient ni tant d’affedtion, pour 
vous retenir, ni tant de zèle pour 
vous fuivre; mais vous étiés envoié 
vers eux par votre ^Pere, & vous n* 
aviés point d’autre réglé de toute 
votre conduite, que fon adorable vo- 
lonté. Ah! Seigneur, que je ferois 
heureux, fi fans confulter mes intérêts 
& mes inclinations, je n’agilTois ja- 
mais que par votre mouvement & 
pour vous obéir. Ainfi foit-il. 



Pour la Fête de la très fainte & ado- 
rable Trinité. 

I l eft vrai. Seigneur, que le ciel & 
la terre, et tout ce qu’ils contien- 
nent me crient fans cefle que vous 
êtes le Créateur , & qu’ils n’ont de 
vie , de mouvement , & d’être qu’en 
vous & par vous. Il eft vrai que les 
livres de l’ancien teftament m’ap- 
prennent aufti que vous êtes le feul 
& véritable Dieu tout-puiflant , infi- 
niment bon , & fouverainement par- 
fait : mais comme vous habités dans 

une 
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I une lumière inacceilible à tous les 
J efprits créésV j’avois befoin que la 
I fagefle incréé. vint difliper, les téné- 
I bres de mon ignorance h m'appren* 

I dre à vous connoître & à vous adorer 
i dans runité très ûmple de votre na- 
I ture & dans la trinité de vos perfon* 
I fies. Je crois & j'adore cet ineffable 
j niyfteré» & fi^s fonger à pénétrer 
I cet abîme de ^andeur & de;majeiîé 
j par une ;curiolité crimineUé', je con* 

^ leffe qu'il eft raifonnable que je fou* 
mette ma r^on aux lumières de U 
ïoi. Oui «je crois ô Pere tout-puîf* 
fant« que vous « connoiffant, parfaite* 
ment vous- même « vous engendriéa 
votre Fils umque . de toute éternité ; 
je crois que le ^t. Efprit procédé de 
vous & de votre divin Fils« comme 
d'unfeul principe; je crois, que vousf 
êtes trois Pç|:fonnes réellement di- 
^ndes, égales en tout« & fubûâant 
mdivifiblement dans une même na* 
ture fans aucune confiifion. . 

^ O très-fainte & très-adorable Tri* 
nitè « vous êtes le principe & l’objet 
de ma foi « de mon efpérance« & de 
mon amour : je vous rends grâces de 
m'avoir créé capable de vous con- 
noître & de vous aimer: je me re* 

‘ Prïtfü çhoifi G " 
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jouis dé vos perfections infinies» dé 
de ce que je nefaurois vous compren- 
dre; je m'unis de cœur & d’efprit à 
toutes les intelligences célefies qui fe 
profiernent . €l s’anéantifièht devant 
votre trône, qui chantent inceflam- 
meut vos louanges , & qui exécutent 
ftir la-; terre vos volontés. Je vous 
confacre liion corps & tous mesfens» 
mon aine & fes puil&âces: ne per- 
mettés pas mon Dieu, que je lesfafTe 
jamais tlervir au péché; éclairés moU 
entendement, purifiés ma mémoire 4 
échauffés ma volonté, accordés- moi 
le pardon des péchés que ' j*ai com- 
mis par ignorance, par fragilité, ou 
par f^licê; uniffés-moi fî étroitement 
à vous , que je ne fois plus qu' un 
même efprit avec vous. Faites que 
tous les hommes vous (^nhoiffentpar 
une foi (urcere , qu'ils vous invoquent 
avec une ferme confiance en votre 
bonté ', qu'ils vous aiment de tout leur 
cœur, (pi'ils fancîtifienc votre nom 
par des adions faintes & animées par 
la charité. 

Pere étemel , qui êtes lê principe 
immuable du Fils & dû St. Efprit ^ 
regardés en pidé cette ame qui eft 
l'ouvrage de vos mains ,-êé pour qui 
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V«U8 avës livré à la mort votre Fils 
bien aimé; ne fonflrés pas qu*ellefoit 
plug longtems ilerile en bonnes œu- 
vres : faites que je relTemble à votre 
divin Fils, afin que je mérite de pof- 
feder un jour le roûume que vous 
av^s préparé à vos enfuis. 

SagelTe incréée. Fils unique de 
Dieu, je vous adore comme lafplen- 
deur de la gloire de votre Pere , éic 
fon image confubftantielle : c"eft par 
vous qu”il a créé & qu’il gouverne 
l’univers: c’eft par v vous qu’il nous 
adopte & qu’il nous fauve. Je vous 
prie de me communiquer la vérita- 
ble fagelTe , afin que je ne me laiHe 
point furprendre aux attraits du mon- 
de & aux rufes du démon. 

Efprit & amour fubfiantiel du Pere 
& du Fils, je vous adore comme le 
principe de la fanâification des hom- 
mes, & la fpurce de tous les dons de 
Dieu : je reconnois que fans vous je 
ne puis ni faire ni vouloir aucun bien; 
prévenés-moi donc par votre grâce, 
afin qu’étant éclairé par vos aivines 
lumières, & embrafé de votre amour, 
je vous ferve tous le jours de ma vie 
avec lin corps chafie & un cœur pur. 
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Dieu tout-puiflaht, Pere, Fils, & 
St. Efprît; je crois en vous; je mets 
en vous feul toute ma confiance & 
je vous aime de toute Tétendue de 
mou cœur. Je vous demande la grâce 
de vivre & de mourir dans la profii- 
üon de la vraie foi & dans la pratique 
de vos commande mens, de forte que 
je puiffe contempler à découvert dans 
le ciel, ce que je croîs & adore ici bas 
avec fincerité & fans le comprendre. 



Pour le Dimanche de la S» Trinité, 
Efprit de Force. 

PRATIQUE. 

F aites dans la journée plufieurs vi- 
fites au Saint - Efprit , expofés- 
lui votre foiblefle, demandés -lui 
qu’il vous foutienne de £a force qui 
eft divine , & qu’il confirme tout ce 
qu’il a opère en vous depuis l’afcen- 
fion c’eft à dire toutes les grâces, 
toutes les lumières, toutes les réfo- 
lutions, & tous les bons fendmens 
qu’il vous a infpirés. Faites en un 
examen & une récapitulation & gra- 
vés -les fi profondément dans votre 
mémoire ^ dans votre efprit & dans 
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votre cœur^ qu’ils ne s’effacent ja- 
mais. Faites -lui une nouvelle con- 
fecration de toute votre' perfonne; 
remerciés-le de toutes les grâces qu’il 
vous a faites dans ces grandes fêtes; 
demandés-lui pardon de toutes les 
infidélités que vous y avés commifes; 
renouvellés toutes les réfolutions que 
vous y avés formées & demandés-lui 
qu’il demeure éternellement avec 
vous. 



S E N T I M E N S. 

L a grande fête fe pafle, ô mon. 

ame ! heureufe , li elle pouvoit 
être pour vous une fête éternelle, & 
fi vous pouviés-être pendant toute 
votre vie |)énétrée des bontés infinies 
du Saint Efprit , éclairée de fes lu-, 
mières , conduite par fes infpirations, 
embrafée de fon amour & foutenue 
de fa force, pemandés-vous donc 
â vous-même, fi vous l’avés reçu? 
fi vous êtes remplie de fes dons & 
nourrie de fesfruis exquis & délicieux? 
Cet efprit de force, a-t-il pris tel- 
lemènt poffeflion de votre cœur, que 
vous ne retombiés plus dans vos mê- 
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mes fbibleffes? ferés-vous dor^a- 
vant obéilTante à la voix & facile a 
mettre en mouvement par la moindre 
de fes infpirations? Votre efprit,eft- 
il éclairé par cet £fprit de lumières ? 
ces langues de feu ^ ont - elles purifié 
& embrafé votre coeur ? & votre lan- 
gue parlera-t-elle dorénavant le lan- 
gage d’une ame, qui n’a des défirs 
que pour le ciel? Avés-vous fend ce 
fouffle divin? & vous a-t-il rempli de 
ces grâces fandUfiantes ^ & fur tout de 
ces gpracès de force 5 qui font le ca- 
raélere & l’ornement de ces âmes gé- 
néreufes & fideles, que rien ne peut 
abattre ni décourager. 

Jen’ofe m’en flatter, 6 Efprit de 
force & de bonté , tout enfemble ! je 
n’ai que trop d’expériences de ma 
legerété , de mon inconftance & de 
ma foibleffe, pour ne me pas défier 
de mes plus fermes refolutions , puis- 
que j’ai été presque toujours infidèle î 
maisô Efprit de force, foutenés moi ! 
fortifiés moi contre moi-même 1 je fuis 
phisfoible que le rofeau. phis fragile 
que le verre, plus legerquele vent,& 
je ne me confie qu’en vousfeul,parce- 
que je ne puis faire aucun fo^ fur 
moi - même : agilTés tout en moi , ab- 

• 
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forbés^ détniifés, anéantilTés^eonfu* 
niés par le feu de votre amour, tout 
ce qui vient de mon humeur; fixés 
ma legerété & mon inconftance , gue- 
rifTés ma foiblefie, attachés-moi à 
vous par des liens indifiblubles & éter* 
hels. Commandés, régnés en moi 
dans le tems, afin que je puilTe voua 
polTeder dans Tétemité. Ainfi foit-U» 



' Fruits du Saint -Efprit. > 

LêO continence & la chafleté, 

V oilà les deux fruits du Saint £f« 
prit , qui nous refient , & qui 
ne font pas moins nécefiaires pour 
nourrir notre ame, ni moins délicieux 
que les premiers. Il faut les réuak 
à caufe de la grande liaifon qu'elles 
ont enfemble. 

La continence eft une vertu aufiere 
qui rénonce à tous les défirs déré- 
glés, & qui fe prive de tous lesplai- 
urs fenfuels: c’efi, dit faint Bernard, 
un amour jaloux, qui veut fe con- 
ferver pour Dieu feul dans une pu- 
reté, & dans une intégrité parfaite; 
mais ce huit précieux en produit un 
autre qui en f^ait la perfection, c'efi 
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la chaileté « quî.eft une vertu plus an- 
gélique qu^’humaine, qui préferve le 
corps, !& Tame de toute feuillure; & 
qui fait regner la pureté dans Tun & 
dans Tautre ; & .qui s'effraie de la 
moindre penfée contraire à cette 
grande vertu. Par elle le corps 
paffe^pour ainii dire, dans un ordre 
itiperieur à la chair, en approchant 
de la nature angélique , il devient 
un vrai temple du Saint -Ëfprit qui 
eft l’auteur & le principe, comme il i 
eft le Rémunérateur de la chafteté. 
Redoublés vos ardeurs pouf deman- 
der,; pour obtenir, pour conferver & 
pour perfedionner en vous ce double 
fruit du Saint -Efprit. 

^ ^ . 

Fin de la Conduite, de la Pentecôte. 
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